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. au cours de la semaine dernière, 


- tivité fébrile règne dans les ré- 


. nord. C'est là un,indice imman- 


des mate 
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L'IMMIGRATION CONTINUE. 
Winnipeg, 9..— L'immigration, 


a été deux fois plus forte que l'an 
dernier. pour la même période. 

En six jours il est arrivé à Win- 
nipeg, 6841 immigrants. Sur ce 
nombre, 8,874 viennent de Grande 
Brétagne et 1,030 des Etats-Unis. 
Le surplus est presque entière- 
ment fourni par la Galicie. 

“Tout fait prévoir que l'immi- 


gration au Canada brisera, cette- ù 


année, tous les records. 


LES MINEURS RETOURNENT AU 
TRAVAIL. 


Londres, 9. — On signale une 
reprise générale du travail par 
les mineurs. Dès la première jour- 
née des milliers de tonnes‘ de 
charbon ont été extraites. Une ac- 


gions houillères. On estime que la 
grève. aura coûté environ $180,- 
000, 000 à l'Angleterre. 


. LES SEMAILLES EN SASKAT- 
CHEWAN. 


Régina, 9. — Dans quelques 
jours les semailles seront géné- 
rales dans la région. Hièr soir les 
premiers voliers d'oies sauvages 
sont passés, faisant route vers le 


quable de l'arrivée du printemps. 
5 GREVE A VANCOUVER. 


Quatre mille ouvriers des chan 
tlers de construction quittent 
le travall. 


Vancouver, C. A 8.-— Après u- 
ne agitation: de plusieurs semai- 
nes pour obtenir de plus hauts sa 
laires -et moins” d'heures de tra- 
vail, les membrés de l'Internatio- 
nal Workers of the World, em- 
ployés. à la construction du che- 
min de fer du Canadian Northern 
se £sont mis en grève. 

Quatre mille hommes sur cinq 
mille ont quitté le travail, Plu- 
sieurs d'entre eux se sont dirigés 
sur. Vancouver où ils continue- 
‘rons la bataille. 

Les employés gagnaient A18 
82:50 à 93.25 par jour pour .dix 
heures de travail. Ils demandent 
“un. mini HAE ie -00 par jour 
poëre 5 Ent age, “AR 


«heures d'ouvrage. 
LE PROGRES bÙ s'DÙ CA THOLICISME 
Les ‘derniléré dhitfrés offloiels a0= 


.cuéént. uh6: très forte aug 
nombre 


b À mentätio"üans le 
l: des éhiollques aux Etats-U- 
ll nis, - 


“New York, 9. — D'après Ja nou- 
‘velle. édition. de “l'Annuaire ca- 
tholique: officiel” le nombre des 
catholiques, aux Etats-Unis seu- 
lemeni, est actuellement de 15,- 
015, 569. 

Il y a un an, la population ca 
‘tholique du pays s 'élevait à 14,- 
618,761, ce qui donne un surplus 
‘de 396, 808. Il y a dix ans, les a- 
dhérenis à la religion romaine 
n'était que de 10,906,747. Dans u- 
ne décade il y eut donc une aug- 
mentation de 4,038,812. 

Actuellement, 5, 119 écoles ca- 
tholiques s'élèvent sur le terri- 
itoire américain fréquentées par 


14, 338,786 enfants. I] y ra égale- 


. est arrêtée depuis samedi 


ment 289 orphelinats qui abri- 
.tent 47,114 enfants. 


DESORDRES A VANCOUVER. , 


La construction du Canadian Nor- 
thern est arrêtée. — Cinq mil= 
le hommes ont quitté le travail. 
— Des désordres se produisent. | 


Vancouver, G. A, "9, — La cons- 
truction de la voie du Canadian 
Northern enthe Hope et Kamloops 
es 
grévistes ont accompli des actes 
de violence dans Iles environs de 
Spencer Bridge. La police pro- 
vinciale est rendue sûr les lieux 
avec les renforts de Ïa police 
montés. 

Frois cents hommes sont arri- 
vés ce matin à Vanoouver et trais 
cents autres sont attendus. 

Cinq mille hommes ont main- 
tenant quitté le travail sur le Ca- 
nadian Northern au nord de Kam- 
loops. | 

Les entrepreneurs déclarent 
que les mineurs ont quitté le tra- 
vail sans demander aucune aug- 
méntation de salaire. 


UNE CRUE DE 16 "PIEDS. 


Saskatoon, 9. — — _ La débâcle des 
glaces sur la Saskatchewan s’est 
produite hier, provoquant. une 
erue subite de près de 15 pieds. 
Le pont du C.NR, réparé après 
l'accident de la semaine dernière, 
-menace ruine. / 


5 


FIN DE LA SESSION AU MANI- - 
TOBA. 

Winnipeg, 9. — La session par- 
lementaire du Manitoba s'est ter- 
minée hier, au milieu du cérémo- 
nial ordinaire. Aucune: garantie 
n'a été donnée aux catholiques 


LS FATS-OIVERS_ DE LA SEMANEUE 


pour la protection de leurs droits 
scolaires. ° 


VISITE MINISTERIELLE AU 
YUKON. 


Ottawa, 9. —— On annonce qu'au 
cours.de l'été prochain, l'hon. Sam 
Hughes et l’hon. J. D. Hazen, mi- 
nistre de la Marine, feront un vo- 
yage au Yukon. 


LA SUPREMATIE DE L'OUEST. 


Montréal, 9. — Parlant de l'a- 
venir de Ouest, Sir William 
Whyte a déclaré aujourd'hui que 
dans 15 ans la population vivant 
à l'Ouest des Grands Lacs serait 
supérieure à cellé de l'Est cana- 
dien. 

Sir William croit que l'avenir 
de l'Ouest canadien réside dans 
l'agriculture mixte. ; 


QUATRE RELIGIEUSES EN ROU- 
TE POUR LE PAS. 


Saint- Hyacinthe, 9. — Quatre 
religieuses de l'Hôtel-Dieu de cet- 
te ville, sont parties, pour le Pas, 
dans le Keewatin, où elles vont 
fonder une école ainsi qu'un hô- 
pital. 

La Supérieure sera Sr. . Relle_ 
tier; l’assistante, Sr. Senay; l'ins- 
tituérice, Sr. Saint-Léon et la gar- 
de-malade, Sr. Sainte-Gertrude. 

Cette dernière, née Sansoucy, 
est la nièce de feu Mgr Pierre He- 
vey, de Manchester. 


‘LE TRAITE FRANCO-MAROCAIN. 


Le Suitan a signé le traité recon- 
naissant le protectorat de la 
France sur le Maroc. 


Fez, Maroc, 9. —— Le traité é- 
tablissant le protectorat 
France au Maroc signé ces jours 
derniers par le Sultan contient u- 
ne clause permettant à la France 
d'occuper militairement n'impor- 
te quelle partie du pays: pour 
maintenif l'ordre, après qu'avis 
en aura été donné au Sultan. 

Le traité définit aussi les pou- 
voirs du Sultan et ceux du Rési- 
dent-Général. Le Maroc sera re- 
présenté auprès des gouverne- 
ments étrangers par la France et 
des mesdres immédiates seront, 
prises pour réorganiser. Les, finan- 
ces du pays. Le Sultan n'aura nas 
dé. droit: de fairé. des : “emprunts |: 
sans le canséntément du gouvei- 
nement Arañiçais. ” 


RE 


LA TRAVERSÉE DE LA MANCHE. 


Melle Davies raconte les peripetiles 
de sa magnifique envolée. 


Paris, 9. — Melle Eleanor Tre- 
hawka Davies, la première femme 
qui ait accompli: la traversée de 
la Manche en aéroplane est arri- 
vée mardi dernier, à 5.55 heures, 
aux terrains d'a viation à Issy-les. 
Molineaux. 

Voici ce qu’elle raconte de son 
envolée: 

C'était la seizième fois que j’es- 
sayais à traverser la Manche. J'ai 
fait ma première. expérience au 
mois de juillet dernier. J'aime 
beaucoup le sport et c'est peut- 
être pour cela que je n'ai pas ré- 
ussi à traverser la Manche avañt 
aujourd'hui, Au mois de décem- 
bre dernier, j'ai été victime d'un 
accident d'automobile qui m'a te- 
due au lit jusqu’ à jeudi dernier. 

L'envoilée s'est effectuée sans 
incident excepté à un moment où 
la gazoline a commencé. à fairedé- 
faut et nous avons failli tomber 
dans la mer. 

Je me suis mise à pomper, mais 
malheureusement je pompais du 
mauvais côté. Hamel, au moment 
où nous atteignions une station 
télégraphique, envoya un message 
à Londres disant que nous étions 
sains et saufs. Nous reprimes a- 
lors notre enYolée vers Mardelot. 
Nous avons lunché à la fameuse 
auberge des aviateurs où Biériot 
a lui-même lunché lors de son en- 
volée historique au-dessus de la 
Manche. Nous avons ensuite con- 
tinué vers Paris sans nous pres- 

ue l'envolée au- 


ser. 
J'ai remarqué q 

dessus de l'eau était plus douce 
qu'au-dessus' de la terre. La ter. 
re me semblait comme une mas- 
se énorme et difforme. L'Angle- 
terre semblait un vaste champ 
vert, tandis.que la France présen- 
tait une foule de petits carrés. Si 
Biériot nous donnait une de ses 
nouvelles machines nous ‘ vole- 
rions à Londres sans nous arré- 
ter. 


Vous aurez à chercher Ilong- 

temps avant de découvrir un re- 
mède aussi bon que Chamber. 
lain's Cough Remedy pour la toux 
et le rhume. 
ll ne soulage pas seulement, ÿ 
guérit. Essayez le lorsque vous 
toussez ou serez enrhumé et vous 
serez certainement . satisfait de 
ses prompts résultats. 

En vente chez tous les droguis- 
tes. 


de la: 


VENTION DE LANGUE 
FRANCAISE D'ALBERTA | 


L'ORGANISATION ! PROVINOIALE. 


Une suocursale très active de 
l'Assoolation du Parler Fran- 
gais est fondée à St-Vincent. 


St-Vincent, Alta, 5. ‘Une 


foulé nombreuse et enthousiaste |- 


a. répondu à l'appel chaleureux de 
M, le curé de St-Vincent pour la 

formation d'un comité paris- 
sial du Parler: Français . 

Près de cent personnes étaient 
présentes: toutes ° manifestèrent. 
hautement leur entière adhésion 
"à l'idée de tenir, les 22 et23 mai 
prochain, une grande convention 
de langue française À Edmonton. 

M. le curé expliqua d'une fa- 
çon claire et éloquenté les raisons 
majeures qui ont déterminé ce 
grand mouvement national, 

“Il. faut, s'écria-.t-il, grouper 
toutes nos forces, réveiller . toutes 
nos énergies, jeter les bases d'u- 
ne organisation forte et solide 
pour revendiquer les droits qui 
nous .ont été enlevés. ét défendre 
ceux qui noùs restent; cotle or- 
ganisation est nécessaire ‘surtout 
pour Île maintien de notre langue 
tant à l'école qu'au foyer. Ce de- 
voir de travailler à la sauvegar- 
de du Parler Français est tout 
particulièrement impérieux pour 
nous, catholiques, car langue- et 
religion sont inséparables, 

Après avoir établi les droits ac- 
quis de la race française au Ca- 
nada, M. le curé fait l'éloge du 
Parler -Français et nous en fait 
goûter toutes les richesses, l'é- 
légance, la souplésse et l'harmo- 
nie. Puis il lance un éloquent ap- 
pel, à tous ceux qui ont à coeur 
la conservation de cette gardien 
ne de notre foi et de notre race, 
de venir s'inscrire sur la liste de 
ses défenseurs, 

On procède ensuite à l’éloction 
des officiers qui donne les résul. 
tats suivante: 

Président: Rév. M. Guertin, cu- 
ré; Vice-président, Jos. Gervais, 
marchand; Sec.-Trés., Edouard Le 
Blanc, instituteur. Directeurs — 
MM. Olivier St-Arnault, Pierre 
Gouin, Jean Durocher, Pierre La- 
combe, J.-B. Adam et Arthur La- 

eur 


SÉGTION DE LIEN TE el ME 


3 ‘ 


ut 


Election du Bureau : pormanent. 


St-Paul, 6. 
de la section du Parler Français, 
de St-Paul des Métis, il a été 
procédé à l'élection du Bureau 
permanent. 

Cette élection a-donné les ré- 
sultats suivants: 

Président, M. E. B,. Racicot, 

Vice-prés., M. Z. Roberge. 

Sec.-trés., M. J. C. Thérien. 


NOUVELLES BRÈVES 


Le gouvernement des Éfats-U- 
nis vient d'envoyer 15,000 fusils 
à sa légation de Mexico pour é. 
tre distribués parmi les membres 
de la colonie américaine de cetto 
ville, Gette décision a été prise 
dans le but de protéger les ci- 
toyens des Etats-Unis et leurs 
propriétés contre les révolulion- 
naires, - 

La souscription publique ou- 
en France pour l'achat d'aéro- 
planes militaires remporte un 
succès inoui. Une vague de pa- 
triotisme ardent semble passer 
sur le peuple français qui veut 
que la France garde la supréma. 
tie indiscutée de . l'empire des 
airs. ° ‘ 


Le Prince de Galles qui est ar- 
rivé à Paris dans le but de per- 
fectionner sa connaissance du 
français à été l’objet d'une sym- 
pathique réception de la’ part desiT 
Parisiens. 


Le ‘concours hippique ‘de Ca). 
gary a été ouvert mardi, devant 
une brillante assistance ‘ venue 
de tous les points de la provin- 
ce. 


En quelques heures les hom- 
mes d'affaires de Saskatoon ont 
souscrit plus de $500,000 pour 
couvrir les frais d'une campagne 
de publicité en- faveur de cette 
ville. Dix minutes après que la 
décision d'ouvrir-une  souscrip- 
tion eut été prise par le Conseil 
municipal” $307,00û étaient sous- 
crits. 


Pour le rhumatisme vous ne 
trouverez rien de mieux que le 
Liniment Chamberlain. Essayez 
Ê et vous serez surpris du prompt 


soulagement. qu'il apporte. : 
En vente chez tous les droguis- 


ites. 
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| _— Au,cours de la 
récente assemblée des directeurs 


NOUVELLES R REGIONALES 


“CHAUVIN, Alta. 


Parii les derg'ors : arrivés à 
Chäuyin, nous. signalerons: MM. 
Emile Paquet ét ‘Grégoire Poir- 
rier, do Rivière-Qui-Barre;: lea. 


sier,. de Wainwright,, eù VW. ©. 
Kirly,. de Chicago 
—-M. André: Poirier vient ‘de 


vendre #n mai ont -de pension : à 
M. Urness. 7" 

M. Poirier tira " ôsider avec sa 
famille sur sa férme, ‘située à 
trois milles du village. Tous se- 
ront vivement. ‘régretlés. par 108 
concitoyens dû village, 

. —Le jour de Péües quelques-|r 
uns de nos compatriotes se réu- 
nissaient chez M. André, Poirier, 
Une partie de sucre était orga- 
nisée: À cette ovenaKion à la fermo 
de ce dernier, Sans ressembler à 

cellos de l'Est, cette partie a né. 


+ anmoins fort bion réussi, 


Etaient présents: M. el. Mme 
Delphis Poirier, M: et Mme.Grè- 
goire Poirier, MM. Léger Roy, E: 
Gauvin, E. Larouche et J. F, Sou- 
cy. 

—M. Charles: Dumont eél parti 
pour Edmonton en. voyage d'affai- 
res. : 

M. Léger Roy eat revenu d'un 
voyage d'affaires à Saskatoon, en 
irepris dans l'intérêt de son ma- 
gasin. 

——Après avoir terriné ses cons 
tructions sur son homestead, 
Félix Pagé cest repari pour SL 
Albert, 

° I doit, en: rechange, aous en- 
voyer Moile Pagé, qui est attendue 
celte semaine, Nous lui souhai- 


ons, par avance, une cordialo 
bienvenue. . 
” LAMOUREUX, Alta. 


Le concours institué entre Ma- 
demoisellé Rosanna Lamoureux et 
Madame Close, pour prélever les 
fonds nécessaires à In consiruc- 
Lion d'une arche pour la statuc de 

N.-D. de Lourdes, s'est terrninée 
dnanohe soir par la victoire de 
Mellé-R, Lamoureux. 

Melle Lamoureux n roecuellli 
8220.50 et Mme.Close $70.60. 

Nos. félicitations les plus vives 
à celle qui a remporté une victoire 
aussi décisive, .. 

L'héureuse gagndule du prix de 
85,00 a été Melle Di T remblay, ‘de 
Lamoureux, »,r, DER . ut. 


"+ —— 


. |CAUSERIE DE 
D EMANE 


LA “PRENSA". 


Lo journal le plus remarquable du 
monde. 


vue à 


La semaine dernière, une dép 
che de Monte-Carlo annonçait la 


[mort du Dr José C. Paz, proprié- 


taire de la “Prensa', journal de 
Buenos-Ayr es. # 

‘Qu'est-ce que la “Prensa7? 

Un journal de Buenos-Ayres, 
comme nous venons do le dire; 
mais nous étonnerons peut-être 
quelqués-uns de ceux qui n'ont 
pas voyagé en Argentine, si nous 
disons que le- journal le pius re- 
marquable du monde entier n’est 
rédigé ni en anglais ni en fran- 
çais; qu'il ne s'imprime hi à Lon- 
dres, ri a Paris, ni à New-York, 
mais dans l'Amérique du Sud et 
qu'ii s'appelle le “Prensa.” 

Une édition” ordinaire de la 
‘‘bPrensa” contient autant de pa- 
ges que trois éditions de la ‘Pres. 
se”, de Montréal, la longueur et la 
Jargeur de ses colonnes lui per- 
meltent de puhlier le même jour 
beaucoup plus de noûvelles que-la 
“Presse” n'en peut publier en une 
semaine. 

“La ‘Prensa’” a une circulation 
d'environ 200,000 numéros par 
jour et 5e. vend 7 cents; mais ce 
n'est pas par sa circulation 
qu'elle est remarquable, ni même 
du fait que ses frais de télégra- 
phie par câble se soldent souvent 
par 83,000 et $5,000 en une nuit. 

En dépit de ses dépenses formida- 
bles, lon fait beaucoup d'ar- 
gent üela ‘“‘Prensa'', et son fonde- 
feur-propriétaire a réalisé l’une 
des plus grosses fortunes de lAr- 
gentine. " 

Ce qui impressionne le plus un 
étranger à Buenos-Ayres, c'est le 
sifflet de la sirène de Ja ‘“Pensa’, 
“A: chaque nouvelle importante qui 
arrive aux bureaux du journal, le 
sifflet produit un bruit strident 
qui agace le nerf auditif et fail 
accourir sur lés lieux de plusieurs 
milles à la ronde des milliers de 
personnes curieuses de connaître 
l'événement affiché aux bulletins. 
Aussitôt que retentit le-sifflet, un 
agent dé police se précipite pour 
arrêter le propriétaire coupable 
de ce délit strictement défendu 
par la loi. Mais à son entrée dans 
l'édifice, le représentant de l'or- 
dre et de la paix rencontre un 
commis qui lui tend un chèque de 
$100. 00, prix de l’amende impo- 


D 
à Kéciprocit. 


EDMONTON, ALTA, JEUDI, 11 AVRIL, 4942. 


5 FLEGTIONS PROVINCIALES 
DE SASKATCREWAN 


L'Hon. Vv. A. Oaldér. est allé ren- 


contrer Île premier ministre 
Soott à Now York. 
Winnipeg, 9. —— Les élootions 


provinciales de Saskatchewan au- 
ront lieu dès après les somailles, 
probablement on mai ou au début 


de juin. L'hon, J, A. Calder est ao. 


tuellement à New York, où il est 


{allé conférer avec l'hon. AL. Scott 


qui vient de faire un séjour do 
plusieurs mois aux Iles Bahamas 
et dont ln santé’ est coniplètement 
restaurée. . 

A a fin de Ja semaine tous les 
candidats du gouvernement se 
ront nommés. L'un des articles du 

rogramme ministériel sera la 


s L'hon. Robert Rogers sera cher 
gé de l'organisation des * farcos 
conserVatrices on vue des élec. 
tions provinciales, 

ram na emma na nn eme 
sée. Le chèque est accepté el l'in- 
oident clos, en attendant qu'un 
autre événomont remarquable soit 
annoncé de la même façon. 1] est 
de règle à la ‘“Prensa' de préparer 
le chèque avant do faire rotontir le 
sifflot, La nuit, une silhouetle gi- 
gantesque surmontant lo dâäme de 
l'édifiee de la ‘“Prensa” ot tenant 
d'uns main un exemplaire du jour 
nal, de l’autre une torche, annon- 
ce les nouvelles au moyen d'é- 
Lincelles rouges s'échappant du 
flambeau. | 

On dit souvent d'un journai que 
c'est uno institution. Lau ‘‘Prensu' 
est une institution dans l'accop- 
tion la pins large et in plus vraie 
du mot. 

Sous le rapport social, la silua- 
tion de ln ‘‘Prensa'' est unique. Si 
un visitour de marque arrive à 
Buenos-Ayres, ce n’est pag au on- 
pilole qu'on le conduit tout d'a- 
bord, mais à ia “Prensa”, 1] peut y 
demeurer comme l'hôtel du jour- 
nal pendant toute lu durée de son 
séjour. Et il n'a pas bosoin de 
sortir de l'édifice pour 80 rendra 
R l'hôtel; il y trouve l'hôtel le 
plus luxueux de l'Amérique du 
Sud. La cuisine et le sorvice peu- 
vehf, êlre comparés à ceux des 
meilleurs clubs du monde. Il y a 
une couple d'années, le compogi- 


-ffeur Puccini el.sa femme furent 


pendant. deux mois les hôtes d 
“Drensn”” à son hôtel note lien 

Ju outre d'un hôtel, l'on trouve 
dans ie nouvel édifice de la “Pren- 
ga”, qui a coûté #6,000,000, uu 
conservatoire de musique, un hô- 
pital, une bibligthèaue ei une 6- 
cole de droils. l'andis que l'hôtel 
est entretenu pour les hôtes do 
la nation, les autres établisse_ 
ments sobl destinée aux pauvres. 
Lse meilleurs avocats du pays ct 
les médecins les plus en renom, 
se tiennent à la disposition du 
journal: on lés lrouve à des heu- 
res régulières, prêts à donner des 
consultations gratuiles aux pau- 
vres qui ont recours à leurs lu- 
mières, 

Le conservatoire de musique est 
sous la direction des  ineilleurs 
maîtres, et à‘la fin de chaque an- 
née, les élèves donnent’un concert 
qui est l'un des plus grands évé- 
nements artistiques de la ville, la- 
quelle mérite d'être appelée la vil- 
le la plus musicala du monde. 

Les bibliothèques, les labora- 
toires, les bureaux métérologiques!c 
l'école d' art, ef, une demi-douzai- 
ne d'autres ‘établissements qui se 
trouvent dans l'édifice, sont con 
fiés aux meilleurs éducateurs et 
pourvus des instruments ct appa- 
reils les plus perfectionnés. ‘ous 
ceux qui désirent y avoir accès el 
qui manquent des ressources né- 
cessaires pour s'instruire ailleurs, 
y sont les bienvenus, 

La ‘‘Prensa” posède encore un 
régime de pensions et un service 
de récompense qui ressemble au 
fonds des héros de M. Carnegie. 
Le journal vote chaquo année des 
milliers de dollars pour récom- 
penser les actions d'éclat el le dé. 
sintéressernent. 

Et d'où vient l'argenL nécessai- 
cessaire au paiement des frais 
énormes qu'entraîfne Je fouclion- 
nement d'un tel organisme? En 
très grande partie, des sepl pages 
solides d'annonces condensées: 
demandes et offres de services, 
articles en vente, etc, Il y a aussi 
beaucoup d'annonces en caracltè. 
res voyants, mais co sont les pe 
titles annonces qui constituent ré 
ellement la principale source de 
revenu, ‘ 

Le ‘‘Prensa' a élé fondée en 
1869. C'éläit alors une simple 
feuille. La rédaction en était bril- 
lante et le journal fort lu, Le Dr 
eut la sagesse d'employer 8es bé- 
néfices à l'amélioration d'année 
en année jusqu'à ce qu'il eut at- 
teint, il y a sept èns, les propor- 
tions énormes qu'il a aujourd'hui. 
11 donne maintenant'à chaque é. 
dition plus de matière à lire 
qu'aucun autre journal du mon- 
de entier. Les nouvelles sont ré- 
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Winnipeg, 9, — A l'heure ne 
{uelle les conditions somblent en- 
tièrement favorables pour la re- 
prise des opérations de eullure à 
travers l'Ouest, Quoique lu neige 
n'ait pas ‘été très abondante cet. 
hiver, les dernières chûtes ont été 
suffisantes: pour connnuniquer au 
sol une humidité suffisante avant 
les Jabours, Dans la plupart des 
distriots l'étendue “ensemenaée 
sera plus considéruble que cello 
de l'an dernier; on prévoit nénn- 
moins que dansg.le aud do Saskat- 
chowan ot d'Alborta de vastes 4 
tendues ue pourront d{ra lahoue 
rées qu'au cours du l'été après 
quo les gerbes de grain, nou en 
core battues, où auront été enle- 
vées, 

On croit que les semailles so 
ront généralas dans tout l'Ouest 
à la fin do cetie semaine, où au 
début do In prochaine. 
Fr Alberta. 


Macleod, — Peu de terrain 
ayant été labouré avant l'hiver, 
les charrues à vapeur ot à gn- 
zolino sont au travail jour ct nuit. 
Durant, la nuit le labour se fait à 
la lueur de torches fixées sur l'a 
vant dos tracteurs. Les fermicrs 
cspèrent ainsi pouvoir somer à 
temps le bié de printemps. 

Lacombe, 0, — Los oondiliong 
dans l'Alberta nord n'ont jamais 
été plus favorables au d6 


name ne steam que en es ai int 


digéos saus grands éveloppo- 
monts, et la récit das événamionts 
importants publié sans gros titres 
est placé aussi gouveni nu bns 
d'une colonne qu'en têto du _jour- 
au 

La publication de la “pronsa” 
sera continuée par l’un des fils du 
De Paz, qui a pris la haute main 
sur l'entroprise dès que In santé 
de son père à commoncé à décli- 


ner, 
___ UN VO VOYAGEUR, 


AU POLE SUD 


DES NOUVELLES DE 8COTT. 


Enfin, nous avons des nouvel- 
les du capitaine Scott, - L'audu- 
cieux explorateur anglais était, le 
8 janvior dernier, k con cinijuan- 
te milles du Pôle Sud, Miori ne 
peut doné enlevér la gloire.qui 
couronne aujourd'hui le front: de 
l'oxploruteur norvégien Amund- 
sen. Celui-ci, en effet, avait at. 
teint lo sommet tant convoité de 
la Terre, trois semainos avant 
que Scott en ful à cent cinquanto 
milles. 

Getle nouvelle a cnusé un im 

mense désappointement en Angle= 
terre: jusqu'iei, on nvait cspéré 
que 1€ concurrent d'Amundseon 
annoncerail sa présence au Pôle! 
Sud en mûme temps, sinon avant, 
celle du norvégien, Font espoir 
est maintenant perdu, I reste, 
pourtant, Une “consolation pn 
perspective: Scott annonce qu'il 
séjournora encore un hiver dans 
les régions antartiques, [f n'y a 
pas de doute que, dans ces cir- 
consf£ances, il se rendra au Pôle, 
s'il n'y e$l déjà, et qu'il pourra 
l'aire dans l'intervalle des études 
autrement sérieuses que celles 
ui ont été lailes par Amundson 
dans ga course hâtive d'aller et do 
retour, 

Si on a été profondément dés- 
appointé on Angleterre, on ne la 

pas été moins à bord du ‘“l' GITA- 

Nova’ , Vaisseau d'expédition du 
capitaine Scott; Ja raison en est 
tout simples les membres de l'ex- 
pédition qui: devaient uccompa- 
gner L'expi orateur ont été laissés 
en arrière et ont dû retourner au 
““lerra-Nova', qui atteindra la 
Nouvelle-Zélande moreredi. 

Pourquoi Scott a-t-il donné de 
ses nouvelles à son équipage a 
vant d'avoir atteint le’ Pôle? I est 
clair qu'il n'y avail à cela qu'une 
seule raison, mais une raison mu 
jeure: Je temps pressait pour lc 
“J'erra-Nova” de sortir du pas- 
saga McMurdo ayant-le commen 
cement de l'hiver et Ja prise des 
giaces dans la mer Ross, 

Quelle a élé la cause du délai de 
Scott, comparé à la course rapido 
d'Amundsen? On ne croit pas, du 
moins, dans certains milieux, que 
ce 8oil dû au désir de l'explora- 
feur anglais de faire des observa- 
tions au détriment de l'honneur 
d'atteindre le but le premier. Si 
Scott avait pu devancer go con. 
current norvégien, il l'aurail fait, 
sachant que 8es compatriotes en 
auraient élé très exuliants, On 
pense, généralement, que le pius 
ou moins grand succès est dû aux 
attelages, et que ce sont les 
chiens d’ Amundsen qui ont triom- 
phé des ponies de Scott. Amund- 
sen lui-même n'a pas caché que, 
sous ce rapport, il avait été bien 
conseillé, 8es chiens étaient 
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LES SEMALLES DANS L'OUEST 


FONDE EN 1905. : 


printemps. La terre est en Dal 
fait état pour revavoir Ja somens 
co: Les lahours el les semnilles :: 
seront généraux à la fin do In se 
maine, 

En Saskatohewan. . ' 

IMdian Houd, 9, — les semaile 
les ont été commenvcées ici lo: Ler+ 
avril, La chûto de neige de von 
drodi a quelque peu ontravé los. 
{ravaux mais la chalour d'aujour. 
d'hui a complètement fait, londro 
la neige et l'un prévoit que lou 
travaux roprondront domain, 

North Battleford, 9, = Los so 
mailles sont de plusiours. jours 
on avance sur l'an dernier, Le sol 
est entidrement dégolé at en xo- 
cellent état pour reoovoir Ja 80, 
nence. 

Weyburn, 9, — Tes semuillos 
sont générales dans la région; u- 
ne grande étondue de terrain a été ” 
ensomoncéa la semaine dernière, : 

Régina; 9, — Lo sol dela ré. 
gion ost ‘très lourd et l'on ne croit 
pas que los gemailles soiont en- 
iroprises d'uno façon générala n- 
vant la semaine prochaine. Lan 
neige do vendredi dernier « retar- 
dé de plusieurs jours le commen 
sement des travaux. 

Saskatoon, 9. -— On prévoit quo 
ln surfaco ensomencée collo an 
née, sora boaucoup plus conaidé- 
rablo : que celle de l'an dornier, 
Les labours ot les semailles bat. 


pe dutont lour ploin dans la régian. 


dinaire, ot il est douteux quo 
Scott oub:pu lui tenir tôle, même 
si 808 trafnontux eussont été tirés 
par des chicus, 
I faut tenir comple aussi do 
l'hvuuonso avantage  qu'avaionét 
les norvégiens pour lesquels lo 
ski ost aussi fanmilior que la ra. 
quete pour les Canudiena, 
L'oxploit d'Amiundson rostora 
fameux dans l'histoire des explo… 
ralions ot dos découvortoes: mafs 
celui de Scott n'en illustrern pas 
moins oclui qui l'aura accompli 
el la nation qui l'aura soutenu. 


LE VATICAN ET LE CINEMATO- 
QRAPHE, 


Il refuse doux’ millions pour des 
photographios des récep 
tions de Pâques. | 

Rotne, 9.— Lo Yatican- vient de 
refuser l'offre’ de deûx millions: 
de franes qui lui fut-faite par une, 
onttepriso cinémalographique. en 
‘échange du droit de. prendre dés. 
vues dé la réception par le pape,’ 
des pêlerins de Pâques, ° 


ed 


Bu valour du matériel —meu.- 
bles, outfis aratoiros— ct des 
chevaux amenés au Canada par 
les colons venant des Etats-Unis 
u été dé 9,000,009 pour le seul 
mois-de inars, Ge chiffre ne con 
cerne que le matériel ayant pas- 
sé à la gare frautière de North 
Portal, Sask, 

ON DESIRE VENDRE UN PIANO 

‘“Steinway Grand’ éta L neuf, 

à bon mure hé, pour paiement 

comptant, S'adresser au Cour 

rior de l'Ouest, Boîte 98. 


“Mon petil garçon  avail un 
rhume très sérieux, On mc re- 
commanda d'essayer le remède 


Chemberlain: avant d'avoir em. . 
loyé uns boutoille de cette potion 
etit rnalade était entièrement 
Œu ri,” écrit Mrs. II, Silks, 29 
Dowling St, Sydney, Auslralie. 
Ce remède est. en vente chez tous 
les droguistes. 


ON PAIERA UN BON SALAIRE À 
une personne de langue 1ran- 
çaise voulant s'ocouper de la 
vente d'immeubles. S'adresser 
à MM. Sloan and I ay, 660, Pre. 
mière rue, Edmonton, 


ns 
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Compagnie Generale Trans- 
atlantique. 


+ 


. Service Postal Francais a Grande 
Vitosse, 


NEW-VORK, HAVRE, PARIS. 


Par les Paquebols-Poste porteurs 
des Malles de France et des Etals-Unis, 
‘Departs reguliers le jeudi a 10 heu- 
rei a.mn, 
Depar” ‘e New-York. 


La France ...,.,..... 720 avril 
La Provence ...,,..... 27 avril 
La Savole ,...,.,.,,.,., 4 mai 
La Lorraine .,,...:.,,, 11 mal 
La France ......,.,,,., 18 mal 
La Provence ,...,,.,,,., 25 mal 


La Lorraine ..,.,..,,....1 juin 
La France ..,...,,,..,,. 8 Juin 
La Provence ....,,.,.,. 16 juin 
La Lorraine ,...,....,, 22 juin 


S'adresser pour tous renseignements - 
a M. Rene Lemarchand, agent, aux bu- 


dressés d'une façon merveilleuse, | reaux de M. H. Milton Martin, 148 


se8 guides d'une “habilité exiraor 


Rice Street, (ancien bureau de Poste;) 


_ 
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22 et 23 mai: Convention . de langue française d’Alberta à Edmonton 
24 au 30 juin 191 2: Congrès national] du Parler FE rançais . à Québec oo 
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LE manu DENT n 
Le Courrier de POuest 
49 Avenue Howard. Tel. 1675 
EDMONTON ALTA. 
JOURNAL HEB ICN/TCAE 


-… Taux pour le Commerce 


__ Nous enverrons une carte 
de. nos taux pour les annonces 
: Commerciales a ceux qui en 
feront la demande. 


CARTES D'AFFAIRES 


mr 


MAGASINS 


MASON & RISCH PIANO 
Company. 
ss ‘Jasper Ouest, 
ELMONTON. 
Nous avons toujours en magasin les 
meilleurs pianos. 


Qramophones Vloior. 
Venez voir notre assortiment de choix. 


J. J. GOURLAY 


Musique et Phonographes. 
Ton 2449 501 Jasper EP, 
EDMONTON, ALTA, 


The National Cash Register ©: 


Caisses Enregistreuses 
Telephone 1760 42 Premicre ruo 
. EDMONTON, ALTA. 


WILSON LIMITED 


Vins et Spiritueux. 
Telephone 1416 256 Jaspar 0. 
EDMONTON, ALTA, 


VEGREVILLE CROWN 
 LIQUOR STORE. 


VEQGREVILLE, 
°, AUE PRINCIPALE - SUD. 
Vis, liqueures, cigares, bicre et 
“‘Porter'!, 

“‘Cass's Ale‘ et ‘‘Guiness's Stout”," 
Blere “Lagor” en petits el grands ba- 
rils, 

Liqueurs douces de toutes sorles a bas 
prix. 

Livraison des marchandises dans tou- 
tes les parties de la ville, 


T. H. CHARLEBOIS. 


‘Tol. 2486. 


Magasin de modes 
BON TON 


629 Namayo, Edmonton. 
Mello Marie Morin, Prop. 


Oo magasin blen connu des da- 
mes d'Edmonton est réouvert à 
adresse ol-des3sus avoo un a8- 
sortiment entièrement nouveau 
ot très varié des modes Îles plus 
récentes. 

Une ouverture spéolals aura 
leu vondredi et samodi, 15 et 16 
mars, — Toutes les dames de la 
ville sont cordiaiomont Iinvitéos à 
ÿ assleter. 
The Edmenton Sporting 

Goods Co. 


Simpadn & Hunter, 
Armes, munitions et articles de sport. 
Vusils reparos, Les comunandes vonant 
de la campagne roooivont une attention 
speclale. 
283 Avo. Jaspor E, 


Edmonton. 


Compagnie de Messageries 


EEE Te tn 
City Messenger & Express Co. 
558 Douxleme rus, Edmonton, Alta, 

Telephone de Jour ....sc.srse à 


Telephone de nuit ss... 2022 | 


D. V, Farnoy, Prop. 
Mossagers, livraison de touto sorte, 
affiohes et oiroulaires, SI notro servloc 
est satiafaisant, dites le a vos amis; si 
non, üliës nous 16. 


ess EE SON EEEEEERNRES 
Adams Expreis & Cartags Co. 
Sucoessour de Ja Cle 
Wismer Exprass & Transfer, 
Ordres promptemen excoulies, 
Spaoialile: Transport! de pianos. 
Tel. 1348 652 ere ruo. 
EDMONTON. 


IMMEUBLES . 
AGENCES IMPERIALES. 


Hon. P. Ed. Lessard, Leo Savard, 
À. Boileau. 
Edifice de la Banque Imperiale. 
Tel, 4322 Prets d'argent. 
Assurances Immeubles. 


G. WYNN OWEN, Pres, 
E, Butterworth David Roberts 
Vice.Pres, Sec.-Tresorier, 


EMPIRE AGENCIES. 
COURTIERS GEFERAUX. 
immeubles, Prets, Assurances, 


Lots de choix a vendre daus divers. 
_quertiers de la vilo. 
W!NDSOR PARK — BEAU PARK, 


RIVER VIEW HEIGHTS. 
Uno bonne occasion. 


Bloc 29: East Delton; lot double, haut 
. et sco, rüe Kirkness, | 


_ 4000; si, 200 COMPTANT. 


'., : Gharibre 5, Edifice Sugaran. 
L dmoñton, 


_| AVACATS ET NOTAIRES 


 ALTA. 


H, MILTON MARTIN, 

COURTIER D'IMMEUBLES ET 

D'ASSURANCES, | 
AGENT FINANCIER, 

148. RUE RICE. : 

Edmonton, Alta, Oan. ‘ 

Tefephone 4934 __Boite P. 898: 


LARUE & PICARD 
Ont maintenant leur bureau au 
CHAMBRE No 4. 

NO, 48 Avenue sasper., 
TEÉLEPHONLS : 


1816 
1798 


Office, 
Residence, = 


W. Qar:opy, L. A. Giroux, 


GARIEPY & GIROUX. 


Avocats et Notaires, 


Bureaux: Edifice Gariepy, 
Bolte Lostalc 39 Edmonton, Alta. 
A. Gravel, B.A.LL,B, E, Gravel, B.8.L.u. 


RICHELIEU HOTEL 
. d. N. Pomerlsau, prop. 
Pension: 81.506 et 82.00 par jour.— 
Pension a la semaine: 87.00. : 
PRIX MODERES. 


HOTEL NORTHERN. 


Pjan Europoen. 


Ave. Namayo et Auo Rice. 
BR. R. Kioïn, Manager. EDMONTON. 


THE YALE HOTEL. 
EDMONTON. 
Rob. MoDonaild, prop. 

Taux: 82,00 par jour. Chambre avec 
bain, 82,50, Carte de.Repas, 58.00. 
Poensjon Mongsuollo (Tablo seulement) 

680.00. 


QUEEN'S HOTEL 
Avenuo Jasper E. 
L'hotel lo plus anclen et lo mieux con. 
nu d'Edmonton, 
‘Quartiers generaux des Canadiens 
e franonis, : 
B. HETU, prop. Tel. 1616 


l'y ‘uozuotupz 


CORMACK ET MACKIE.. 
Avocate et Notaires 
ANGENT A PRETER. 
On parle lo francals. 
MacDougall Court, Boite P. 1520. 
EDMONTON, ALTA. 


48980 ‘AA ‘O ‘'O “M 'SDOOA ‘fl 


William Short, KG. G. W. Gross? 8. 


|SOHEJON-SANOAV-SJEDOAY | 
Deuxiome rue. 


J. H. 
Arpenteur des torres d'Aiberta et du 
Dominion. 


+ Arpentago de eubdivisions de ville. - 
Bureaux: 140 Avenue Jasper 0. 
Telophone 1454, 


Ce produit est oo qu'il y a de 
mieux pour le déjeuner, le lunoh 


et le diner. Il satfafalt, est faalle| 


à digérer et délicieux au point de 
provoquer l'appétit le plus pares- 
seux. 
FAITES-VOUS USAGE DU 
: COWANS? 


OO 


Speclalisle pour les youx, los orellles, 
le nez et la gorge. 
Bureaëxe Edlfico du Oredit Foncier. 
lfeures de Consultation: 

9 heurss a.m, à 42.30 heures p.m. 
1.50 heures pm, a & lhieuras p.m. 
Examens do la vie pour ohoix de lu= 
nettes. 


Dr. S. SABOURIN. 
Medeoln-Chirurgian, 
Téléphone 5431, 62 Jasper O. 
Hnuros oc Consultation: 
8 houres.a 10 houres du matin; 
2 heures a 6 houres, ot 
1 houres & 9 heures du soir, 


Dr. A. C. Robertson. 
Modcoin-Chirurglien. 
Bureaux: Edifioco Tagter, (suite 902.) 
Premiers ruse, Edmonton, 
LIRURES DE CONSULTATIONS : 
Ta®ham.—2a 4 h. pm. 
48a9$h. p.m. 
l'olephonc: Bureaux 1286, 
Telophone: Nosidence 5741. 


MADAME MEADOWS 
Spécialiste pour la vue. 
481 Avonue Jasper O. 
Chambre 4, 20 etage. 
PHONE 5687 EDMONTON. 
Heures d'office: 9 heures à 6 heures. 
Samedi soir de 7 à 9 houres. 


Vous jugez un hommo non sur 
ses promesses mais sur ses actes. 
C'est la seule véritable épreuve. 
Jugé de ce point, le remède Gham- 
berlain, pour le rhume, n'a pas de 
supérieur. Partout l'on parle de 
lui on en faisant les plus grands 
éloges. En vente chez tous les 
droguistes, ‘ 


ON DEMANDE UN INSTITUTEUR 
vu une institutrice pour le dis- 
-trict scolaire da Beauvallon, 

Alta. Doit pouvoir enseigner 
le français et l'anglais et être 
de religion catholique; doit 
posséder diplôme pour Alberta. 
S'adresser à Ovila ‘Laplante, 
Sec.-Trés,, Beauvallon, Alta, 


# 


Tél, 1521 


Architectés- Arpenteurs - - 


- Sn 2. = . = 


. "BARNES & GIBBS 
: Arohitéctes Hooncios. 
R, Percy Barnes, À. 1. C, À. A. A. 
©. Lionol Gibbs, M, 8. A, A A. A, 
_ Edifice de la Banque imperinle. 
EDMONTON. - ! 


men # 


. JAMES HENDERSON, 


.FR.LE.A., AAA, 
, Architecte, 
Cristal Block, 
42 Ave. Jasper 0. 


JE. CAUCHON, AAA, 
O. À. A. | 


Architecte, 
Edifice Iart, 
Chambre 110 


Tel, 4028 
Edmonton, Alta. 


Tel. 4038 
Edmonton. 


L. Cole, D, L. 8, C.E. 
F. B. Smith, B, Sc, C. & M. E. 


COTE & SMITH. 


Arpenteurs de terrains, emplacements 
de villes, limites a bois et mines. Esfi- 
matlons fournies sur le rendement et 
la qualite du charbon, 

Tiroir 1807 Office: Orlstal. BIKk. 
Phones 1580 & 1279 Edmonton. 


 GRAVEL & GRAVEL, 


Avocats et Notaires, 
Moose Jaw, Sask. Gravelbourg, Sask, 


DUBUC & MADORE. 
AVOCATS ET NOTAIRES. 


Avocats de la Banque d'Hochelaga. 


Prots d'argent, 
.uofen Bubuc . Louis Madore 


…. LED. … LE] Norwood BK. 
2MONTON, ALTA. 


Buroaux 


Dr W. Harcid Brown. 
Ingenieur, 
Plans devis, estimations et consulta- 
tions gratuites. 

Chambre 7, Edifice McMullen, 
646a ere rue Tolcphons 4442 
fIUSNOCON SET LFTY SuOudalat 
uetuss0ng 00j4/p4 

“quoBuu,p s1014 
Avocats, Avouses, Notaires, 
Avooats et Notaires. 


LANDRY & LANDRY 


H. L. Landry J. C. Landry 


81.00 et 81.50 par jour.—Vins, Il 
queurs et cigares de premiere qualite 
ES 


J. H. RUDY, 
Douglass & Hall 
AL'TA, 


- 


EDMONTON, 


VE. B. COGSWELL 


Avocat-Avoue-Notaire 
Pelephono 5093 335 Jasper E. 
EDMONTON, ALTA. 


Short, Woods, Biggar & 
Collisson. 
Avocats-Avoues-Notaires 
Emery, Newell, Ford & Bolton 
BPUUUOIUIN 60D onbuug 1 0D 99!]Iba 
‘LNSIOUVQ SLHHd 
"0088/1109 ‘LP LL P 


PHARMACIENS 


Pharmacie Croix Rouge. 
Vegreviile, Alta, 

Toujours on main un assortiment 
complet de medecines palenicses, dro- 
gues de toutes sortes, artioles da toi- 
letie, cartes postales, kodaks, gram-0- 
phonces, papeterie de tout genre. 

Satltafaotion garantie. 
Prix des plus bas, 
La seule pharmaole francaise a Vegre- 
ville, 


Dr. A. Couillard, prop. 
E. Bossette, Gerant. 
En face de l'hotel Queen, 


nn 


DIVERS 


ANDREW H. ALLAN, 


Auditeur, Comptable, Liquidateur. 
Auditions de’ livres, mensuslies et heb- 
domadaires. 

Chambre 33, - - Edifioo Gariepy. 
Telephone. 4422. EDMONTON, 


H. A. CLEGG, 
ENCADREUR ET BOURREUR. 
617 Deuxieme rue Voisin du patinoh 
EDMONTON. 


W. J, WRIGHT, 
sotisien. 
réparations de toutes sortes faltos 
à notre magasin sur'brof avis. 
Téléphone 4768. - 622 'ière ruc| 
EDMONTON 
{autrefois de la maison R.N. Tay- 
lor & Co. de Montréal.) 


_ 


THE : 
CONNELLY-McKINLEY 
COMPANY, LIMITED. 
Embaumeurs et Entrepreneurs de pom- 
pes Fünebres, 

* Chapelle prlves et: ambulance, 
136 rue Rice. Tel, 1525 


Capital Wine & Spirit Co. 


Vins et Spiritueux. 
Tetephons 4250 . 427 Jasper E. 
. EDMONTON. ALMA, 


LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI, - 11-AVRIL ‘1912 


[re et, à 


| | FEUILLETON DU “COURRIER DE-L'OUEST” | 


* Mademoiselle selle Milions | 


” Ella glace dé son coeur fondue 
par cétte caresse, Lüce lui jetant 
les bras autour de la taille èt g'a- 
battant sur sa poitrine, murmu- 
ra: 

n —Maïrainé! j ai “menti, c'était 
vrai et je l'adore. 

«Pauvre petite! répondit seü- 
lement. -mademoiselle:. Philomène 
sans, gronder niabaaudre. - .e, 


Ÿorit 


: Germain d'avait_écontée* : tou: 
jours surpris, mais avec une nuü- 
ance dé satisfaction orgucilleusé 
au‘souvenir de‘a conduile qu 'Îa- 
vait tenue;'Avait-fl été bién ins- 
piré de résister à. cette ensurce- 
[euse,. de.ne päs tomber dans le 

piège subtil que, du résie, il a: 
‘Lvait, un instant. -soupçonné? Et 
disposé à l'indülg ence par cotté, 
approbation intérieure de son a 


mour-propre, *’comprènant, dù 
reste, qu'une ‘austère et: ‘tenace |: L' attendrissement de Luce fut 


te durée. Par une des ré- 
rancune-le rendrait-ridicule, il ré, de courte ; : 
pondit enfin: ’ actions bizarres-en soi, mais _fa- 


‘ :| milières "à sa nature, où las ins- 
—Mademoiselle,. je n'ai à vous tincts'les plus opposés se combat- 
pardonnèr d’avoir‘disposé de moi 


talent sans cesse, la jeune fille; 
our une expérience morale, ri LEA 8e. refusant encore intérieurement 
ait votre drôit, Je suis heureux 


à ‘s'avouer vaincue -dans son a- 
qu'elle ait servi à vous, raccom=|MOur, pour Germain, s’ingénia à 
moder avec mon'séxe, que” vous | trouver quelque moyen de le con- 
calomniez assurément. Car il est | quérir. Elle, à qui rien, dans la vie 
une chose que vous semblez ou- n'avait jamais été refusé, ne pou- 
blier, c'est que la fortune n'est nil vait s'habituer à la pensée qu'un 
le plus puissant'attrait auquel, 


de ses désirs, et le plus vif, ne 
près de vous,.il faille résister | s’accomplit pas: 
quand on veut garder son indé- Pourquoi, en fin ° dé compte, 
peñdance; ceux qui vous recher-| Germain la repoussait-il? par 
chent l'ont sûrement expérimenté, | respect d'une parole donnée et 
et c'est pourquoi vous les comptez parce qu'il'aimait ailleurs, si tou- 
Bi nombreux. ‘ / tefois il aimait, car il était bien 
tai tit lo. baron ravi, c'est sa- homme à faire un pur mariage de 
voir se venger en galant’ bomme.. 


convenance et de raison. 11 avait 
pu choisir Elise Bréchard parce 


Allons, toul ést fini, “Luce est que ses goûts étaient simples, son 
pardonnéo eb : vous, ‘mon cher | coeur libre et qu'il désirait se cré- 
Dan-glefer, vous me restez. er une famille. Pourtant, se disait 


N'en parlons donc plus, mais toi, 
fit-il, montrant à sa lille un doigt 
menaçant, 118 recommence plus! 


encore mademoiselle ! Rambert 
dans son impitoyable logique, il la 
connaissait, elle, Luce, avant Eli- 
-lse. Avant qu'il vit cette dernière, 
elle. s'était efforcée de lui don- 
ner à entendre, aussi clairement 
quo fâire se pouvait, qu ‘il lui plai- 
sait. Oui, mais il n'avait pas o- 
sé comprendre, peut-être, et puis 
elle était partie, quittant Brauix, 
ilne l'avait pas revue; tandis que, 
les nécessités de son service le 


—Jamais, fil- elle gaiement. 
Germain la regarda, en appa- 
rence joyeuse, à présent, elle si 
émue et si vibrante tout à l'heu- 
part lui, haussant les 6- 
paules à cette versatilité, il mur- 
mura ce seul mot, le plus propre, 
selon lui, à la définir avec bien- 


veillauce: | rapprochant des Bréchard, il a- 
—loquéel vail revu Elise. Le bruit des suc- 
cès mondains, du grand train de 


‘Aymorie, radieux, s'élail nppro- 
ché de Luce et, Lout, bas, avec sn 
familiarité habituelle, il lui dit: 

—Quoi, c'élail de la comédie et 
vous ne l’ainiez pas”? 


—Vous en êtes encore à le 
comprendre, après cette explica.… 
tion? fit-elle la voix brève, main- 
tenant, sous sou trouble dominé. 

Je comprends, dit- il gäie- 
ment, quo moi aussi j'ai été votre 
dupe, et qu’à moi aussi vous de- 
vez des excuses. | 


vie de la fille du “patron” était 
sans doute parvenu jusq@'à lui; 
bablement, qu’elle ne pouvait 6- 
pour lui, et un humble bonheur 


main, il l'avait pris. 


mademoiselle Millions. 
savait pertinement désormais son 
dégoût pour les gens vénals, son 
dédain pour le veau d'or. C'étaient 


lui plairait, sans avoir égard à la 
fortune. Il savait aussi qu'elle ad_ 
mirait son caractère et il lui avait 


—Non, répliqua-t-elle, incisive, 
parce que l'épreuve dont vous a- 
vez eu votre pañt n’a Pas. person- 
nellement. tourné à, votre avanta- 

e, Elle m'a: révélé que vous étiez. 

e garçon Île plus’ envieux et le 
plus jaloux qui soit au mondé. 

Et.ello s'éloigna avec son rire 
de crécelle, symptôme d'uu éclat 
d'âme quo, seule, mademoiselle 
Philomène connaissait an eile, et 
savait deviner malgré les divers 
masques sous lesquels cilo le ca- 
chait ordinairement. 


se rappelait très bien ses paroles: 


plus puissant attrait auquél il 
faille résister auprès de vous. 

Hi lui avait donc faliü pésister" A 
Il n'y avait alors qu'à vaincre cet- 


qu'elle emportät avec elle le seru- 
pule de manquer # un engage- 
ment devenu pesant. 

Et Luce, 8e regardant dans la 
glace, jugeait que ce n'était point 
impossible. Puis, en plus de son 
sentiment, ce jeu: lutter aveo une 
rivale, "lui plaisait, répondait aux 
ardeurs de sa nature violente. 
:Lutter et triompher, car la rivale 
n'était pas bien redoutable! Pau- 
vre Elisel avec ses joues fraîches, 
mais un peu trop remplies, “ses 
cheveux bruns d’une jolie nuan- 
ce, mais dont une coiffure trop 
simple laissait deviner le peu d'é- 
paisseur, ses yeux doux, modes- 
tes. mais trop souvent baissés, sa 

juvénile maigreur, ses grandes 
Mains plébéiennes. Et timide, 
d'une réserve extrème, sans élé- 
gance. 

Comment pouvait-elle rivaliser 
avec la petite tête fine de Luce, 
écrasée de cheveux dorés, flous, 
mousseux, qui | entouraient com- 
me un nimbe, sa belle pâleur ma- 
te, son regard de velours et de 
flamme, les Hgnes harmonieuses 
de son corps de déesse, ses mains 
d'enfant, l'art souverain de ses 
toilettes et le charme de sa tour- 
nure! 

En y réfléchissant, Luce ju- 
geait bien que mademoiselle Bré- 
chard n'aurait pu soutenir la 
comparaison. Maïs cette compa- 
raison, comment la faire naître? 
L'une à Paris, l'autre à Brauix, la 
distance en aiténuait la puissan- 
ce; le souvenir de l'une ne la 
plaçait pas près de l'autre d’une 
façon suffisamment tangible pour 
entraîner, malgré soi, à des rap- 
prochements.. , Retourner à Pa- 
vis, Luce ne le voulait pas, elle ne 
voulait plus s'éloigner de Ger- 
main, jugeait que l'absence, une 
première fois, lui avait couté as- 
sez cher, et tenant, au contraire, 
pour mieux s ‘imposer à lui, à 1e 
voir les jours, à toute heure. A- 
lors, comment faire? 

- . Une idée diabolique lui vint. 


: .Germain lui avait bien dit qu'il 

ON DEMANDE A ACHETER UN jétait engagé, mais sans préciser 

‘quart ou une demi-section prèslavec qui; elle ne l'avait su que 

du townsito enregistré de Dun-|par Aymeric, et M. Danglefer i- 
vegan. S'adresser au “Courrier 


guorait qu'elle fût ainsi rensei- 
| do l'Ouest”, Boîte. 98, Edmon- gnée. Aynieric Jui avait bien re- 
n. . 


Aussi, lor sque: la soir ée s'étant 
passée Sans encombre, chacun fut 
monté chez soi, da vieille fille, à 
pas de loup, sortit de sa chambre 
ct s'en fut dans celle de sa mère. 

Celle-ci avait renvoyé sa fem- 
me de chambre, alle était, du res- 
te, déshabillée et. enveloppée d'un 
large peignoir blanc, sur lequel 
ses cheveux dorés descendaient 
jusqu'aux genoux, Ecroulée dans 
un fauteuil, la.tête entre ses 
mains appuyées sur le bord de son 
lit, colle, sanglotait. À l'entrée de 
sa lante, elle leva la-tète. Made- 
moiselle Philomène. ne dit rien, ne 
la questionna point, elle savait 
maintenant comment il fallait en 
user avec la fantasque créature 
rendus faroucho, un peu, par sa 
jeunesse isolée... Elle l'embras. 
sa donc seuleinent, au front, en 
silence. 


CARTES D'AFFAIRES 


Vegreville a St-Paul des Metis. 


MM. Sigler et Richardson, propris- 
taires de l'eourle “Vegreville Livery, 
Feed & Sales” desirent annonver au 
public que la voiture de poste de Ve- 
greville a St-Paul des Metis part üe 
Vegrevills chaque mardi, jeudi et sa- 
medi a 8 heures .du matin, et arrive a 
St-Paul des Metis le meme Jour a 6 
heures du soir. 


ON DEMANDE 


ON DEMANDE UNE CUISINIERE 


et une fille de chambre, doivent 
être de religion catholique. S'a- 
dresser à M. F. Adams, Cam- 
rose, Alta. 


faisait lui-même le secret de cet- 
te divulgation, et elle avait été 
fidèle à son désir. Nul ne savait}s 
donc autour d'elle le nom de la 
fiancée de Gernrain, et cela lui 
laissait toute liberté. Aussi un 
matin, s’en vint-elle trouver son 


- A LOUER 


A LOUER, UN QUART DE SEC- 
tion avec bonnes bâtisses, à 1-4 | père. 


de mille de la station, du bureau! Elle s'ennuyait à à Brauix, ain- 
dé poste‘et de l'évole, avec tous | si, toute seule. De leurs habituels 
les outils aratoires nécessaires |lelaLions, personne encore. n'é- 
pour la culture. S'airesser à M. tait vevenu-à la chmpagne. Dans 


ces -conditions, la vië lui semblait 
X. À. Blais, Ranfüry, Alta. mortelle en 8 solitude 


__ 


En 


plus que jamais il s'était dit, pro- | Es 
se trouvant là, à portée de sa . 


l'out n'était pas perdul pensait k 
Germain |} 


des prémisses posées, il avait dû |} 
en conclure qu'elle épouserait qui} 


dit, oh! très.clairement, qu'il la|k 
trouvait belle et séduisante. Elle “. 


“La fortune n'est ni le seul ni le|E 


te résistance, et à faire en sorte x 


cominandé de garder, comme il lei. 
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LE MAGASIN DE LA QUALITE. 


Si vous n'avez pas encôre essayé le “MOTHER’S BREAD” c'est 
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Fabriqué par des machines perfectionnées. 
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En vente chez tous les epioiers et marchands de farine. 


Minoterie a Edmonton, Âlta. 


Telephone 1542, 


Si vous desirez une farine parfaite qui donne du ! 
bon pain, d’excellents biscuits et des gateaux delicieux, 
vous devez faire l'essai de notre fameuse marque 


“CAPITOL? 


C'est le produit de ble dur et elle contient toutes les qua- | 
lites nutritives du grain. De plus elle "assure une satis- 
faction complete a la maitresse de maison tout en etant ‘ 

d’un prix tres modere, 


THE ALBERTA MILLING COMPANY, LIMITED. 


Lé baron écouta cette com- 
plainte avec une inquiétude et un 
mécontentement évidents et pen- 
sa, à part lui, qu'il avait bien 
prévu que Luce voudrait retour- 
ner à Paris. Cela le contrariait 
d'autant plus, qu'un instant, il a- 
vait espéré être dispensé de ce 
nouveau déplacement de tout son 
personnel; et, d'un autre côté, re- 
fuser à sa. fille ce qu'ella désirait, 
c'était peut-être S'exposer, dans 
le désoeuvrement où la jetierait 
l'ennui, à de nouvelles difficultés. 
Avec une tête comme la sienne, il 
fallait s'attendre à tout, Et le ba- 
ron se voyait déjà retournant à 
Paris refaire une - installation 
complète, au lieu des allées et ve- 
nues coutumières qu'il préférait, 
une fois la belle saison arrivée 
Aussi, éprouva-t-il un soulage- 
ment qui le disposa à l'asquiesce- 
ment aux projets de Luce, lors- 
que celle-ci, au lieu de lui de- 
mander ce qu'il craignait, lui té- 
moigna seulement le désir d'avoir 
à Braulx, quelque amie qui vien- 
drait la distraire. 


—Qui? questionna M. Rambert, 
qui ne voulait pas, en homme sa. 
ge, s'engager la légère, et pri- 


—$Soit; justement Bréchard 
doit venir la semaine prochainé 
pour affäires, je lui proposérai 
d'amener sa fille, gue je lui re- 
conduirai à l'occasion. 

_—0h! pas de sitôt! je compte ‘ 
l'engager pour un mois, 

—Tu es libre. 

Et Luce, folle d'avoir ‘réussi, 
sortit du cabinet de son père en 
chantant. 

Huit jours plus tard, Elise Bré- 
Chard arrivait avec son père, nai- 
vemerit heureuse de retrouver son 
fiancé et confiante en la flatteu-… 
se amitié que Luce lui témoignait. 
«D'abord, à la réception de l'in. . 
vitation,; on avait un peu hésité 
à | acceper. Madame Bréchard ne 
voyant pas volontiers une intimité 
entre sa fille et mädemoiselle 
Rambert, dont le - genre ne Jui 
plaisait ‘guère, avait élevé quel. 
ques ohjections. Mais son mari 
lui avait expliqué qu'on ne pou- 
vait refuser Elise à M. Rambert 
qui la demandait lui-même. Et 
Elise plus disposée d'ordinaire à 
se ranger à l'avis de sa mère, lui 
avait été, cette fois, contraire, 
dans la seule pérspective de re- 
voir fréquemment son fiancé qu'- 
elle ‘aimait d'un vif et _chaste a 


sant peu certaines relations de} mour. - 


sa fille, ne se souciait pas non 
plus de les rendre plus intimes. 
Qui, dit-il encore, pas madame 
Vermeille ? 


—Oh! je ne parle pas de mes a:| 


mies mondaines pas une ne vou- 
drait quitter Paris en ce moment, 
mais. j'en ai d'autres! plus mo- 
destes, parmi les familles de vos 
employés. Elise Bréchard, par ex- 
emple, elle-est très gentille et je 
l'aime beaucoup. Je suis sûre que 
cela lui ferait grand plaisir de ve- 
nir à-4la campagne, et je crois mé- 
me que je 15 ai quelque peu invi- 
tée. Son père, pour lequel vous 
avec tant d'estime, vous saurait 
gré de cette polilesse et comme 
c'est l'homme le plus important 
de votre personnel, les autres ne 
pourraient. ‘être jaloux de la fa- 
veur faite à sa fille. 


—Jnvite Elise Bréchard, si Lu 
veux, répondit M. Rambert, trou- 
vant assez bonnes toutes les rai- 

sons de Luce et trop heureux d'en 
être quitte à si bon marché pour 
les discuter, 


—Ït ne suffit pas que le fasse, 
dit la jeune fille; pour que l'in- 
vitation soit en règle, ait sa va- 
leur réelle et chance d'être accep- 
tée, il faudrait que vous envoy- 
assiez. vous-même ma lettre, en 
l'apéstillant de: quelques. mais” à! 
M  Brécharde TTL 


eu um 


À cause de Germain, aussi, ma 
dame Bréchärd avait voulu faire 
de l'opposition. D'un commun ac. 
cord on avait résolu de tenir les 
fiançailles secrètes- jusqu' au re- 
tour d'un oncle, parrain d'Elise, 
qui avait promis. de la doter, à . 
condition qu'on le . consulterait 


sur. le choix de l'époux. Si lim". 


prudence des jeunes gens-les lais-: 
sait soupçonner, -: M. Rambert 
pourrait se plaindre de ne-pas en 
avoir été averti. D'un autre côté, 
le bruit s'en répamdant pouvait 
venir aux orêilles de cle lors- 
qu'il débarquerait. Lui- même, à , 
son tour serait froissé que ce ma- 
riage eût été conclu et ‘dJivulgué | 
SBns SON avis, ce qui auräit des 
conséquences graves. 

Bref, une sorte de pressenti= 
ment maternel semblait avertir 
madame Bréchard, car elle mul- 
tipliait les raisons et les prétex… 
tes pour garder ga “fille auprès 
d'elle. Mais son mari n'en tint au- - 
cun compte. 

Dangiefer n'était pas un en-- 
fant, et Elise, Dieu rnerci, savait 
se tenir. Ils n’iraient pas livrer 
leur secret dont personne ne pou- 
vaïit se douter. 

“Madame Bréchard, en dernier 


ressort, proprosa de consulter Ger. 


umiain sur l'opportunité de ce. Vo= 
yage. - ‘ 


À suivre. 


2 


4 


OONTE POUR PAQUES. 


—Prends ta tisane, Claudinet! 
- La proposition n'enthousiasme 
* .pas Claudinet qui secoue sa pe- 
tite tête fiévreuse dans:-le .creux. 
mol de l'oreiller, Sous les longues 
paupières ambrées, le mouvement 
de dénégation fait chavirer les 
globes oéulaires et Colette essaie 
dé rire tant est drôle Claudinet a- 
vec ses yeux tout blancs par mo- 
ment. Elle essaie, mais on dirait 
que son Coeur serré,: monte jus- 
qu'à sa gorge et empêche le rire 
de fuser. C'est que depuis cinq 
jours sa conscience la harcèfe du 
même reproche:. “Par ta fuute, 
Claudinet est malade. ” 


D'abord elle a tenté de se dis- 
culper. Elle n'a pas dit à son pe- 
tit ami ‘‘Traverses sur la glace 
elle te portera”. Non. Une flaque 
d'eau gelée les séparaït. Claudi- 
net, avec précaution, éprouvait la 
solidité de la glace du bord, Son 
pétit pied, dès qu ‘il se portait des- 
sus, découpait une empreinte aus- 
sitôt remplie d’eau et il n’osait se 
lancer sur la surface fraîtresse, Il 
sautillait comme un moineau,\s" é- 
nervant de la moquerie qu'il voy- 
ait poindre dans les prunélles de 
Colette; cent fois, prêt à së ris- 
quer, cent fois, reculant au con- 
tact glacial contre lequel ne le 
préservaient plus les minces se- 
melles de ses bottines. 

—Peureux! 

Le mot cingla. Claudinet se re- 
cula. Ses narines frémirenf\ Ses 
larges prunelles ‘mangèrent tout 
le blänc de ses yeux.” $es lèvres, 
qu'il garda toujours entr’ou- 


vertes, Se fnoncèrent en une ligne 


blanche. Colette eut peur qu'il se 
livra à: quelque violence, le Clau- 
dinet si différent, qui. s'avançait 
maintenant vers elle, en brisant 
la glace d’un petit coup sec de la 
semelle, dans un flic-flac d'eau 
rémué... Mais non, il demanda, 
simplement, la voix changée: 
“Suis-je peureux?" 

Les choses s'étaient passées 
ainsi, et Colette était trop loyale 
pour rejel er, longtemps, sa part 
de responsabilité dans le rhume 
de Claudinet. 

‘Ce rhume s'était déclaré si vio- 
‘ lent que les deux premiers jours, 
la jolie Maman de Claudinet n'a 
vait pas permis à Colette de visi- 


ter son petit camarade. Oh! cesl|- 


deux jours, en quelle anxiété, elle 
les avait vécus!..: Enfin, on lui 
permit de dire bonjour par la por- 
te entrebaillée,Claudinet'ne fit pas|- 


ur geste. Alors, elle crut qu'il lui}. 
se retqurner, totite voilée par la: 


en’ voulait et elle s'enfuit pour 
pleurer. Le lendemain elle deman- 
da timidement des nouvelles. Mi- 
- raclel Claudinet avait réclamé son 
déjeuner. et Colettal. , 

: Pauvre Claudinet, il était dôjent 
et ‘capricieux, ‘tout dé $Süite ‘chä’ 
grin si l’on ne se pliait pas à ses 
fantaisies. 

_—“Tu ne le contrarieras pas, a- 
vait recommandé la Maman jolie,” 
Lé contrarier! Colette s'était fai- 
te:son esclave: ramassant inlas- 

.säblement | -jouets qu'il s’achar- 
nait, le despute, à faire rouler sur 
le tapis, puis à réclamer; s'ingé- 
niänt à abréger les heures en pas- 
sant en revue tous: les jeux qu'el- 
le connaissait et qu'elle inventait. 
Son inflexibilité de caractère re- 
paraissait toutefois quand il s'a- 
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gissait de l'absorption de la tisa: 
ne. Plours, caresses, menaoœes, 
promesses, rien ne pouvait la flé- 
chir. “Il .faut boire, Claudinet!" 

Ce matin, Colette est plus pa- 
tiente et inflexible-que jamais:-un 
rayon clair de-soleil glisse à tra- 
vers le mousseline des rideaux, 
s'étend Sur le tapis, joue à cache: 
cache avec-les bottines de Clau- 
dinet—deux petites bottines tris- 
tes; froncées.à la cheville, avec 
Un nez qui relève drôlement, par- 
ve que Claudinét a le pied très 
cambré —— et ces deux bottines, 
orphelines des pieds nerveux et 
tièdes, rappellent trop vivement 
le souvenir du drame, 

.5—Mon Claudinet, bois... rien 
qu'une gorgée….. tu veux?.. . 

D'un mouvement preste de 
chatte, son-bras s'est glissé sous 
la nuque de Claudinet, descend 
enveloppe les épaules et Claudi- 
net rit un peu, en se faisant ‘très 
lourd, et croit, ainsi, obliger Co- 
lette à le reposer. Mais Colette cest 
forte, elle s'est assise sur le bord 
du lit, appuie contre elle, comme 
Maman, la haut du corps de Clau- 
dinet et sa main libre s'avance ar- 
mée de la tasse de tisane. Il est 
pris!... Il ‘se rendra, après a- 
voir gagné du temps. 

—C'est Pâques, 
Colette? 

— Oui, c'est Pâques. 

—Sais_ tu si les cloches sont 
déjà revenues de Rome ?- 

.Il renverse la tête pour fixer 


aujqurd'hui, 


les yeux de son amie. Les boucles: 


d'or brun de sa chevelure de peti- 
te fille dégringolent en tire-bou- 
chons mouvants, et Colette soupi- 
re, en songeant à sa tête, à elle, 
grosse comme le poing avec ses 
cheveux ras. . 

—Les cloches... elle s'arrête 
une seconde, un éclair malicieux, 
aussitôt éteint, a lui dans son re 
gard... Ecoute, Claudinet! Si tu 
bois ta tisane, je guetterai leur 
retour, par fenêtre, et je te dirai 
si elles ressemblent aux cloches 
de ton livre d'images... 

Mon Dieu! que cette Colette esi 
donc gentille! Non, vraiment, 
Claudinet ne regrette pas de s'é- 
ire enrhumé pour lui prouver 
qu'il n'est pas peureux! 

—Donne vite, Colette... Lais- 
se, je. poserai la tasse sur la ta- 
ble... Si elles allaient passer!... 

Et voici Colette en observation. 
Claudinet suit chacun de ses ges. 
tes, paipitant, osant à peine res. 
pirer. 
+. —Vois-tu quelque chose?. 

CGlette fait non de la tête, sans 


mousséline des rideaux. Pourvu 
qu'il ne soit pas trop tard!,,. Un 
chutl soudain, impressionnant, 


met une moiteur, dans ses mains. 
Îl est à genoux, sur son lit, toute 
isa fimousserogie'par-lu: fièvre, ! 


tendue vers Colette qui commen- 
ce, d'une: voie basse, mystérieuse: 
—En voici deux qui viennent, 
toutes petites, des bébés-cloches… 
—Avec des bélles robes?... 
Sans . robes, Claudinet... 
c'est .des Bébés... elles: ont un 
gros noeud de ruban blanc... Ah! 
mon Dieu!... Claudinet, au bout 
du ruban blanc qui était long, 


long, il y avait le papa et la ma, 
man des petites cloches!.., 
voilà! La maman 
que ta maman... 


Les 
est plus jolie 


CES COPSETS D&A. 
doivent leur sucer's à ce 
au’à prix égal vous pou- : 
vez acheter un D & À 


te mieux qu'aucune autre 


540, indiqué ” 


‘‘Marmola”, fabriquée 
lement pour les person- 


us 


cuiller, baleinage en a- es 
uplex,  jarretelles, elc., A 
a vend d'ordinaire seu_… É 


t $2.00. Un corset impor- 


uns 
ge 


ranti. 


x? 


DÉOTEU 


Québec 6-12 - - se 


venir. 


.| mes, 


—Oh!... 
—Elle a une robe en velours 
bleu avec des dentelles blanches 
partout et le papa est habillé en 
damel,,, Et en voloi encore.d'au- 
tres... beaucoup d'autres... des 


“{petiles, des grosses... avac des 


robes dé soie rose, vertes, jaune, 
bleu copenhagus... —Coiette di- 
vague littéralement! — elles sont 
en or, en argent comme ta timba- 
le, en perles, en diarnant, avec des 
colliers de roses-et: de myosotis:. . 
Les grosses ont des ailes comme 
un aéroplane et les petites sont 
trainées par des oiseaux dorés... 
Que c'est beau, Claudinet!... Le 
Ciel est plein de cloches qui se 
dépêchent de rentrer-à leur clo- 
cher... elles volent comme les 
anges du tableau de l'église et el. 
les sont si haut qu'on ne les en- 
tend pas.., Attends!... Je vois. 

Un bruit sourd coupe l'inspira- 
tion de Colette. Elle se retourne, 
arrache le rideau pour constater 
la cause du bruit. Le petit corps 
de Claudinet, blanc et or bruni, 
git, inerte sur le tapis,\ses bras 
étendus dans les longues man- 
ches de sa robe de nuit trace une 
croix pâle, qui remphit d'épou- 
vante Colette. Est-ce qu'il serait 
mort? Elle s'écroule auprès du lit, 
soulève la tête, écarte les boucles. 

—Claudinetl,.. C'est moi Co- 
lettel... Non! il n'est ‘as mort! 
Il ouvre un oeil, puis l'autre, sou- 
rit et murmure: . 

—C'était trop beau. . j'ai vou- 
lu aller voir... et, tout: d'un coup, 
il m'a semblé que je devenais une 
petite cloche et que je volais... 


volais!. 
MAGALI. 


PETIT COURRIER 


Lointalne Amle. — Si l'intimité 
permet cette j'amiliarité, vous 
pouvez tenter la démarche. Vous 
êtes mieux placée que moi pour 
juger de l'h-propos de votro ac 
Lion. - 
2.—Toute lettre mérite une ré- 
ponse, Puisque vous ne pouvez 
accepter, refusez, en atténuant 
d'une bonne parole le déplaisir 
que vous causerez. La qualité du 
papier, pourvu qu'il soit de bon 
goût, importe peu. Voire mot ai- 
mable m'a fait plaisir. 

Indéaise. ——I] serait loyal, et 
prudent, d’avertir votre mari, que 
la vie de fermière vous effraie et 
que vous êtes certaine de ne pou- 
voir vous y habituer. Mieux vaut 
lui faire perdre cette illusion que 
de risquer de compromettre vo- 
tre avenir-à tous deux. Il y a cer- 
tainement dès états maladifs con- 
tre lesquels le raisonnement ne 
peut rien. Soyez franche et bonne, 
el il comprendra. Je vous souhai: 
te du. êourage et vous remercie de 
votra confiance, 

Petite Mère. Lo pensionnat de 
Red Deer est, dirigé par des reli- 


gicuses françaises : Les Filles.de 


la Sagesse. Le costume est gris et 


ia cornelie rigidé ‘éncadre étroite. 


ment le"Visage. Qui, cés religieu- 
ses assuraient, en France,le ser- 
vice des hopitaux maritimes. El. 
les avaient, et ont encore, [a di- 
rection d'orphelinats et. de pen- 
sionnäts réputés. J'ignore les au- 
tres détails. En vous adressant à 


|la supérieure vous obtiendrez ‘ces 


renseignements. 

Giseline, —Je redoute les tours 
malicieux de la poste ‘et je n'ose le 
reproche que 1 l'on pêcherait dans 
l’encrier! Devinez, au moins!. 

Petite Fée. — Je vous félicite 
sincèrement pour le succès oble- 
nu. Votre courage recevra, {ôt ou 
tard, sa récompense ; ayez-en Îa 
douce confiance. 

Alma. — Je vous: avoue que je 
suis d'une ignorance noire en tout 
ce qui concerne ces divers lan- 
gages. Je crois qu'une jeune fille 
bien élevée peut se passer du lan- 
gage de.... ses gants! Ce n'est 
pas votre avis? 

Colette. — J'ai cru que ce pe- 
tit bonjour, ici, vous paraîtrait 
d'un heureux augure et vous fe 


rait sourire? 
MAGALI. 
MERE ET FILS. 


On inaugurera, dans 3 semai- 
nes, à Nice et à Cannes, deux mo- 
numents élevés, l'un à ja mémoi- 
re de la reine Victoria, l’autre à 
la mémoire du roi Edouard VII. 

On sait que la mère et le fils 
eurent toujours'une - prédilection 
pour la côte méditerranéenne -de 
la France qui'a tenu à leur mar- 
quer ainsi la fidélité de son sou- 


Le gouvernement français sera 
représenté par le président du 
Conseil des ministres, le-gouver-- 
nement britannique par l’ambas- 
sadeur ‘d'Angleterre à Paris: 
Trois escadres, l’une  ariglaise, 
l'autre française; ia- troisième 
russe, doivent participer aux fé- 
tés. : 

Les marins anglais” et les ma- 
rins rusées figureront à la revue 
des troupes de la garnison de 
Nice et défileront devant le chef 
du gouvernement comme les ma- 
rins français ont défilé, le mois 
passé, à: Malte, devant le roi el 
la reine d'Angleterre. 

Cette commémoration prendra 
ainsi le caractère d'une affirrna.… 
tion solennelle de la Triple-En- 
tente. . 


Rien n'est plus attachant que 
de suivre, dans le recueil où l'on 
a publié une partie de sa corresz 
pondantce, l’évolution - du carac- 
{ère de la reine Victoria.: 
archives constituées par elle re: 
présentent plus de mille volu. 
On a dû renoncer. on le 
conçoit, à les publier tous. C'est 
une mine prodigieuse. compré- 
nant les leitres de ministres, les 
projets politiques, touchant aux 
affaires de presque tous les PAYS 
d'Europe. .---.….. 


+ 


de banne heure, 


vi les projets de'-Bismarck. 


ques Bardoux, 
oeuvre. 


* toujours tenu à l'écart ‘des affai- 
res. On 
surtout une vie de plaisirs et de 
dilettantisme. 
pas 
d'expérience,’ et Ba cotinaissance 
directe de la vie le mettraient de 
plein pied avec les tâches 
plus vastes. 


ments et il en a fHrofilé 


LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI, 11 AVRIL, 14912. 


EVAN 


La mellleure subdivision pour faire de l'argent aujour- 
d'hul. Plus de 150 lots ont été vendus la semaine dernière. Los 
prix montent rapidement. Vous n'avez pas un jour à perdre 
si vous voulez profiter de la plus-vatue que provoquera la pu- 
biloation des prix des lots de la réserve de la Balo d'Hudson. 


‘Les lots de cotte réserve vaudront de $1,200 à $1,500 dans 
les deux blocs avoisinant l'avenue Alberta. Nous avons de su- 
perbes lots dans le second bloo à $900 le lot. $375 comptant 
et le surplus à 6 ot 18 mois. Achetez dès maintenant car 0es 
prix augmenteront rapidement. 


_ Costello 


L ‘ “THE LAND MEN.” 


1 clephone. 4851 


EDMONTON. . 


Le caractère de la jeune roine, 
appelé gi LôL à- l'exercice du 
pouvoir, s'y révèle do la façon la 
plus saisissante, On discerne en 
elle un tempérament  viwou- 
reux et actif, aux fortes affec- 
tions, animé d'un sentiment pro 
fond de sa responsabilité, placé 
. et après una 
jeunesse paisible, dans une situ- 
ation dont il est impossible d'ex- 
agérer la grandeur. 

Douée- par la neture d' une ré. 
sistance physique peu commune, 
la reine Victoria a passé par la 
plus douloureuse: des épreuves le 
jour de la mort de son mari, “Il 
n'existe plus, éorivait-elle, alors 
pour moi de bonheur dans la vie. 
Le monde entier ne m'est plus 
rien. Si je dois continuer à vivre, 
ce sera pour nos pauvres enfants 
orphelins, pour mon  infortuné 
pays qui a tout perdu en lo per 
dant et pour faire uniquement 
tout ce que je sais:ot je sens qu'il 
aurait désiré que je fisse.” 

La reine n'est pas cependant 
ce qu'on appelle. communément 
une sentimontalo. Les qualités 
qu'elle prise le plus sont l'équi- 
libre du jugement moral et la so- 
lidité du sens pralique. En po- 
litique. elle est profondément 
conservatrice, mais très respec- 
tueuse aussi dé: la constitution. 
Elle a le sens de sd mission, mais 
pour rien au monde elle ne por- 
terail atlointe aux prérogalives 
du contrôle parlementaire, 

Elle n’admet pas. d'ailleurs, 
que les droits des’ ministres ou 
des députés puisé eut Supprimer | 
le'Sien Æhé (voit, ta 
mine tout, 
cide elle- même, . el 
prend une décision sans la con 
sulter, il lui‘arrive de la faire 
casser, ‘ Elle ne: ‘veul pas être, 
suivant: ‘Sa -PFOPrC expre ssion, 

“une -simpie machine à donner 
des signatures." :: 

Sur' la politique extérieure ‘de 
J'Angleterre-et du'monde, la rei- 
ne ‘Victoria a exercé une action, 
souvent décisive. De cette action, 
par les fautes de l'Empire, la 
France a pâti gravement. La 
vrainte de voir ‘ce pays rede… 
venir en Europe un agent de 
conqüêles, de révolutions et 
d'impérialisme, l'a déterminée dèg 
1861 à ‘prendre parti pour la 
Prusse. On sail' ce'qui suivit 
neuf ans plus tard. De même que 
Napoléon IIL ävait servi les ré 


quand 


ves de Cavour, et préparé l'unité 


italienne, la reine Victoria a ser. 
Et 
l'unité allemande, ‘ comme le dit 
fort’ justement l'éditeur français 
de sa correspondance, M. Jac 
est en parti son 


Le prince de. Galles -avait été 
savait qu'il avait mené 
On ne prévoyait 
ue son sens droit, nourri 
les 
Edouard VII a, en effet, {rans- 


formé profondément toute la po- 
litique étrangère ‘de l'Angleterre. 


En hâtant la paix-avec le Trans. 
vaal, il a rendu à la Grande-Bre- 


la liberté de ses mouve- 
pour la 
faire sortir de son isolement tra- 
ditionnel, négociant {our:à tour 
j alliance anglo-japonaise, le räp. 
prochement franco-anglais et le 
rapprochement anglo-russe. 

Si demain les marins de - la 
France, de. l'Angleterre. et dé la 


tagne 


Russie sont groupés dans les fê- 


tes de Nice, c'est à Edouard VIT 
qu'est due celte association qui, 
il y a dix ans, eût semblé si pa- 
radoxale et qui, aujourd'hui; pa- 
rait si solide. Que ces trois rap- 
prothements aient modifié de 
fond en comblé les données de la 
politique générale, il est super- 
flu d'y insister. La Jriple-En- 
tente apparaît aujourd'hui à tous 
comme un pilier nécessaire de l’é- 
quilibre et de. la-paix. 

De ce.fait, la cérémonie qui, le 
mois prochain, honorera la mé- 
noire du roi;-créateur de ce sys- 
tème politique, évoquera l'un des 
faits capricieux de lhistoire ré- 
cente de l'Europe et du monde. . 


: POUR: LA: CANONISATION DE 
#_. JEANNE D'ARO: : 


- | Rome; 9: — "La curie romairie 
vient: de faire avancer -d’un- grand 
pas de procès de la: canonisation 
de Jeanne:d'Arc: 

La première. Rhése du procès 
s'est Lérminée hier, 


Elle exa— 
Elle. tte et elle dé 


STON!| 


& Ryan 


118 Ave. Jasper E, 


DEUX DISCOURS. 


Un journal de Guadoloune ro 
produit les deux discours ci-des- 
sous qui ont été récemment pro- 
noncés en français. 

Ge sont des morceaux particu- 
lièrement savouroux, 

Qu'on eu juge: 

Bienvenue souhaitée par un é- 
lecteur de Basse-Tlorro au gou- 
vernour de la Guadeloupo: 

“C'est avec uno auréole do bon. 
heur que je viens vous souhailet 
le bonheur au mileul de cette cie 
té dont jo suis lo chef. Nous su- 
vons dans quel crouset de douleur 
vous avez passé pour mériter vos 
hauts grades hiérarchiques. un 

Cette commune qui viont d'ex- 
Uurper nouvellement est daus In 
gônoe la plus cruelle. En son as- 
consion rapide, en sa déclinaison 
funeste, le char du pays monte 
toujours!... Mais hélast Mon. 
sieur le gouverneur, c'est pour 

s'effondrer plus profondément 
dans une byrinthe obseure dont 
les insinuosilés ne sauraient le 
dégager. 


Aussi ful-ce été par rapport au 
progrès physique et intetloclucl 
que. nous venons de coutractler 
nous désirons ardemmeni de voir 
se réaliser ce beau rôvs d'ambi. 
Lion, car indéperdamment dos ave 
cucils frigorifiques quo vous n- 
vez rencontrés dans les commu 
nés ultérieures vous trouverez ici 

cordialité invérérée, franchise 
fortuite ot entière : sagacilé «de 
vous revoir, C'est pourquoi nous 
‘crions verbalement: "Vive, M. le || 
gouverneur! 

Mais vici mieux encore: , ge 
sont les paroles émuos pronon- 
cées par M. Romulus à Cafoalerre 
“Guadeloupe” sur Ja tombe : de 
Suzanne Romulus, sa respovtéo 
grand'mère. 

“La mort, l'a vitement sorlio.de 
Ja vie, et, sans droit de fambage, 
l'a jetée impéricusément dans ce 
trou béanl, ouvert. devant nous’où 
elle repose béalement. Vous le 
voyez encore cé cereuoil pollua- 
teur: il renferme dans ses griffes 
verdâtres le corps tant vénéré da 
notre chère Suzanne  Romulus, 
Quoique passabiement vieille, elle 
était bonne encore pour élever 808 
petits enfants, dont je suis un fier 
rejeton, et “elle no méritait pus 
d'aller si prématurément rejoin- 


N 
GUSTUMES au. PRIX 


it VOUS AVEC CHIC, AVEO 
GOUT—à meilleur marché que dans 
n'importe quel magasin —en achetant 
“directement de la Manufacture ‘“Bon-Ton’, 
dont le Oatalogue-—en Françals—super- 
boment lilustré, contient près de 70 pages 
de Modèles de Costumes pour Dames, 
. Jeunes Filles et Enfants—ce qu'il y 2 de 
plus nouveau, à “des prix ‘qui signifient pour 
l'acheteur” ‘une très grosse économie. : 


‘La COMPAGNIE “BON-TON”, 415 rue St-Joseph, Quebec) are 


Je no veux pas mo laisser oulrn- 


Hudson Bay Company | 


nt mme 


Nous avons certains Articles dont la Qualité et 
le prix vous Stupétieront 


Demondex-nous notre catalogue de printemps. 


Gants de Chevreau pour Dames 


On trouve à In Baio les meilleures gants de chevreau 
de touto l'Amérique pour ...,.,4.4,,.,4.,su $1.50 
Ces gants vont parfaitement, toutes pointures ot 
toutos couleurs. 


. 


Bas “Buster Brown’ pour Enfants 


Voici lo genre de bas qui convient pour les éoolicrs, 
coton noir à côte. Toutes grandeurs Prix spécial, 


DES LECT EN NE 


+- 


160. 


Bas a Cotes pour Dames 


I n'y a rion de mioux,.pour lo prix. Ces bas 4ont en 00." 
ton noir à côto, genoux doublés, uvoc boucles pour : 
jarrotières. “'outos grandeurs. Prix spécial, la 
DAÎPG ss sos ess serrer see sto essences. 250. 


Blouses de Couleurs pour Femmes 


toffe anglaise de bonno qualité avec col do lingorio 
hlancho, jolie garniture, Exeelloute valeur .,...,.. $1. 00 


Gants “Perrin” 


Nous avons eu magasin les célèbres ilarcles de In ma 
nufacturo Perrin, Tos couleurs sont noiro, bilan. 
cho, Lan, bruno, verlo, bleu et cardinal, ‘Toutes 
grandeurs. Prix régulior #1,00. Prix apécinl .,..., 


560. 


_ Compagnie de la Baie 


d'Hudson 


Coin de l'avenue Jasper et de la 
Troisième rue 


EDMONTON, ALTA. 


« D Ep ou a qe pee sg son pres 


œrmnmmartre mn 
_ | 


dre C8 ancblrés pashés, He cst'ger par une cyuiquo douleur ot Je 
morte à la fleur de l'âwe, à qua-![veux evloe un'dérnier et fortuil a 
(re vingl-cinq ans, Vous tous quildiou à notre ateule commun. 
m'écoutez, Loi, Claudins, toi Avil, Pauvre mère elle” à travaillé 
toi Anthénor, vous {ous qui l'avoz pour la Franco —- n'on gsonnége. 
connue avec moi, Joseph Romulus {nous pas la preuve vitale? Quo Ja 
ici présont, et jo suis efficaco- | Patio travaille maintenant pour 
ment convaincu que vous dites|elle ot allons-nous-en, car ee Heu 
quo c'est bien  malhouroux que|me paraît suspecl et nauséubôond: | 
Suzanne, on pleine liberlé, 8oil Adieu, Suzanne Romulus! Vive 18 
dans ce funèbre état, France! Vive la République! 


Ah! uno mer dé larmes inondo 
mes paupières lubriquos, el si {° 
n'avais encoro à vous parler d’o 
le, cetlto mer qui monte &8n moi, 
comma un flouve, violerait os 
yeux el étoindraif mon verbe 
puissant dans ma bouche. Mais 


BON  FORGENON, PARLAN'!T 
français cl anglais, demande 
ace à Edmonton ou environ. 
Peut fairu 
do machineries, S'adresser au 
“Courrier de l'Ouest." 


DE LA MANUFACTURE 


Le Catalogue ‘‘Bon-Ton” : 
est Envoye GRATIS sur. 
demande. ‘ 


Les Modes de Paris ct Lonüres : 


Vous arriveront chez vous—sans trouble ni dé 
Penss—dans ie LIVRE de MODES “BON-TON” 
POUR le PRINTEMPS et L'ETE 1912, } 


LT 
de MANUFACTURE, pour DAMES et JEUNES FLLES 


TISSUS, FOURNITURES et FAÇON sols! 
gnées. sh 
NOUS PAYONS LES FRAIS D'EXPEDI- 

TION sur toute commande — petite ou: 
grande-et NOUS REMBOURSONS, sans : 
discussion, l'argent de tout achat qui ne > don, nl 
‘pnérait pas satisfaction, ‘ ai 
Demandez le Catalogue “Bon-Ton”. en] 
 Français-gratuit—à . ‘ ‘ 


#, 


toutes réparations . 


: 


NS 


DES PAROLES A MEDITER 


Lier 
En de. LA “FIEVRE DU BLE” NOUS MENE A LA RUINE, 
“Enr, Geo. Harcourt, député ministre d'Agricullure, vient de pro- 


! _rnoncer, à Red Deer, d’ excellentes paroles, ©‘ + : 
i sInvité à: assirier à ja ‘Convention annuellé” des Jaitioés fr s'est 
“élevé. Aye0 : force. contre ‘le penchant. qu'ont les feriniers. d'Albertä 
der 8e. consacrer trop exclusivement 4"la culturs ‘du blé." 
: Nous. sommes en train de ruiner cette: région, s'est-il écrié, avec. 
notre. mânie. de. ne vouloir. produire. que. du” blé. Il y a. ‘acliellément 
. lé, la province d'Alberta moins - de ‘hôtes: à: cornes qu'il ÿ a cinq 
5 äris | Nous sommes témoins de ce’ fait inoui, qu'avec une popula… 
ion relativement peu élevée et dont les trois quarts vivent dans des 
. “féimes,. nous ‘devons importer de Ja viande de boucherie pour notre 
propre ‘consommation. “ ‘ 
ë; £nG esf, à tort que l'on considère l'agrieuiture mixte éomme moins 
‘rémunératrice que la productiori de blé. Dans les districts où les 
fermiers s’occupént d'élévage, ces derniers font plus aisément 
. honneur à leurs obligations financières, les marchands font de meil- 
“léures affaires, en. un inot la contrée ‘est beaucoup plus prospère 
sous tous les rapports, | 
: Dañs la région de Macleod, où l'on produit exclusivement du blé, 
“es fermiers sont endettés de Plus de 8500,000 envers'les marchands 
“6€ ccux- ci ont demandé au: gouvernement fédéral de faciliter la pra- 
: tique - de Pagriculiure mixte pour permetlre aux fermiers de se 
ane plus’ facilement.’ 
‘ M. Harcourt parla des bénéfices importants réservés à l'élevage 
‘Au cheval notammaont, “Tes prix ‘demandés pour'les Chevaux sont 
inès rémunéraléurs actuellement,;-ditsil, et'ils" le demeureront pén-. 
AT les vingt années à venir, Car nous n'avons encoré que deux mil 
: liôns d' acres en cullure sur une surface: cullivable de plus de 160,21, Et nous ne nôus en plaignons 


: Dbo, 000 d'acres. Pour la mise en cullure de ces Lerrains: il: faudra pas, certes! c'était bien ce qu'il 
: d'innombrables chevaux. "ei lpouvait-faire de mieux'pour le 


Yes ‘pays, 
“bande Lonjoure, ,incossante de la population fail au ya une; … Mais çà ñous fait chantonner le 
8 croissante pour la viande de boucherie, le:beurre!| refrain d'Ange-Poitou, qu'avait 
[tel les.oeufs. Advenant même. le jour où nous pourrions. fournir alrendu si populaire l'opérelte de 
là ‘consommation, locale, nous. aurions encore d'immenses débouchés Lecoq: 
aux Elats-Unis el au Japon. Il importe de né pas perdre do, vuc!  C’était bien la peine ‘bis’ 
: “qu'au cours des dix années dernières la production des bêtes à cor- C'élait bien la peine, assuré. 
ves aux ftals-Unis a diminué de vingt millions de tôles, tandis que ment, 
Ja population augmentait de 10 pour cent. 


De changer de gouvernement! 
Ses conditions on Canada doivent être à peu près identiques. 
« En ce qui‘concerne la volaille, M, Harcourt affivine que, tandis que De la rivière de la Paix 


"notre région convient morveilleusement à ce genre d'élevage, nous au Pacifiçue 
‘ Héportons annuclfement pour près de $100, 000 d'oeufs et de vo- 
| Hu est question plus brûlante, 


-luille, 
En terminant son discours, M. Harcourt dit. quo la sécheresse : de |# l'heure actuelle dans l'Ouest ca- 
nadien, que celle des railways qui 


J'an dornier 1 , Ê , 
ATEN j oscominegs 100: ,000 acros do blé duns l’Alborta Sud, crécront un trait. d'union entre 
gelée a fail de sotnblables dégals dans le nord, nos fermiers n'au- l'Océan Pacifique et le district 
“raient subi aucune perle matériolle si ce grain cndommagé avail été |de la Rivière La Paix, cotte con- 
. utilisé dans l'alientation de bêtes d' élevage. . irée nouvellement ‘ouverte à la 
colonisation, ‘située au nord de 
l'Alberta, sur la fertilité de la. 
quelle on no tait pas d’éloges et 
dont on promet un rendement 
formidable eu grains dans un a- 
venir tout rapproché. 

Ce qui frappe l'attention, c'est 
qu'iline s'agit pas d'une simple 
compétition entre dog projels a- 
nalogues où des intérêts privés 
rivalisent entre eux. La question 
ost de la plus haute importance 
pour la Colombie Britannique 
tout entière. Il s’agit de savoir si 
elle verra sa sphère d'influence 
strictement bornéo à son propre 
territoire et arrêter aux Rocheu- 
ses ou si, profitant .de l'abaisse_ 
ment de la chaîne par lo nord-est. 
ello pourra pénétrer dans le dis- 
{tict de la Rividre La Paix, en cap- 
ter les richesses pour ainsi dire 
el devenir, du même coup, pays 
de.transil pour les marchandi. 
ses vonues de l'Alberta et do la 
Saskatohowan. 

A vrai dire, les fochèuses sont 
franchios doux fois par le C. P. 
el vont l'être une troisième par 15 
Grand Tronc Paoifique, à la Yel- 
low Hond Pass; mais jusqu'ici, 
l'objeélif poursuivi était d'orien- 
ter la Colombie Britannique vers 
l'est et de la relier au reste du 
Gauada et à l'Europe. 
projet actuel, au contraire, cel- 
ce-ci ramène son activité vers le 
Pacifique, vors la Chine et’lo Ja 
pon, vers l'Europe par Panama, 
et alle prétend entraîner dans son 
évolution le distriot de le Riviè_ 
re La Paix, 

L'Alberte revendique une main- 
mise gur 0e district qu'elle con. 
sidère comme son arrière-pays, 


From he ce SR 


Cataner AuberTan, ” 


On doit applaudir aux courâgeuses paroles de M. Geo, Harcourt 
: ans sa dénonciation du pévil que fait courir actuellement à notre 
région “la fièvre du blé.” 

1 laut réagir vigoureusement conire cette marche à la ruine et 

‘pour cela il importo que nos fermiers dirigent leurs offorts vers 
l'élevage au moins autant que vers la culture. 

Le fnil que M, Harcourl a parlé eu nom du ministre de l'Agricul- 
ture * indique que les pouvoirs publics sont tous disposés - à col- 
- laborer officacement à cette évolution üvrgonte de notre agriculture, 
es forruiers. sont en droit d'attendre l'adoption de mesures do na- 
‘Lure à faciliter grandoment ln reprise de l'élevage, 11 importe toute. 
lois, que nus agriculteurs lasseut: ‘ls premiers pas dans la nouvelle 
- Voie qu'on leur indique: : 
“M. Harcourk& disait réceinment: “que les fermiers achètent quel: 
ques veaux; qu'ils les laissent se développer et je leur prométs, dans 
un avonir prochain, dos bénéfices aux moins aussi rémunéruteurs 
que Coux qu'ils auraient pu retirer, avec In même mise de fonds, 
d'une opération sur des lots de ville!” 

Ge sont Ià des paroles que l'on fora bien de méditer, 


COEUR DU 
GOUVERNEMENT BORDEN 


Hi continuo 


RS … 


cm qi R 

Qu'y a-t-il de changé à In poli- 
tique libérale d' omployer les ox. 
cédents de recbtles du budget à 
développor les rossources du pays, 
au lieu de s'en sorvie pour dimi- 
nuer la dette publique, comme le 
demandaient M, Bordon, ses par- 
tisans el ses journaux? 


La loi de la marino, si violem= 
de Québec, reste intaclo: on à vo- 
té los fonds nécessaires pour son 
fonctionnement, 


Les provinces dù l'Ouest ailen- 
ment dénoncée dans la province 
dent oncore ot attendront praba- 
bleiment longtemps encore qu'on 


"+ Annouçant la récante clôture 

du parlement fédéral, le ‘Mail aud 
Empire” so croit abligé do vanter 
: l'oouvre accomplie par le gouver… 

Juement Borden dans 168 cinq 
mois de cetle session, “Les fruils, 
:itil, de Ja poli‘ique Horden sont 
natifs autant qu'abondants.” 


Et il se mel on Îrais de mou- 
leur 


‘Dnas lei 


trot à ses loelours ces fruits; on 
peul se fier à lui pour n'on oublier 
AUGUTR 4 


© Voici, d'abord, la loi des bona 


. chemins de M. Cochrane, soit un! 


million voté et partagé entre les 
Suiv ersos provinces, 


Et puis la loi qui accorde aux 
provinces uno subvention pour 
anne dè l'agriculture. 
. Soit un demi-milion. 


EE puis... c’est tout. 


Voilà tout oo que lo “Mail ant 
Empire” se croit obliger de vanter 
+ dit du gouvernoment Borden come 
ie résultat de In promièra ses 
sion du parlement oonservatour 
ôlu Jo 21 septembre dernier, On 
conviendra que c'est,un peu mai- 
grec, Deux mesures qui mettent 
51,500,000 sur un budgot 

:: 8169,000,000, à la disposition du 
gouvernement pour des fins sf 
vagues que iui-même n'a pas su 
‘dire au juste À quoi ces fonds 
serviraientt, 


- On ne saurait sans doute et le 

‘Mail and-“Empire” l'a compris, 

‘ mettre au crédit du gouvernement 
qu'il n'a pas fait ralifier la con- 

_-Yention Tatt-lielding, La rospon- 
.sabilité de cotte omission repose 

sur là majorité dot électeurs de 
‘la province d'Ontar.o. 


Mais à-part cotto dérogation 
très grave à la politique de Sir 
Müfrid Laurier, quelle différen- 
rec y.a-t.i entre l'administra 
“tion conservatrice d'aujourd'hui 
“eL l'adarinistration libérale d° hier? 


.Qu'y à-til de changé à la. po- 
“iiique fiscale: au: triple tarif 
“Fielding, si vivement dénoncé par 

‘ LEA Borden; à la préférence bri- 
‘tanniquo, au traité franco-cana. 
‘dien, aux conventions avec le Ja. 
pon,' aveb l'Allemagne, avec l'Ita- 
ilie.et:la Belgique, toutes ruesures 
ue. M; Borden,. dans l'opposition, 
sénonçai ‘6omme: ruineuses pour 


de 


W iltrid Laurier, 


dransmelle, comme M. Bor- 
deu s'y était ongagé, Ia propriélé 
des ressuurces naturelles de leurs 
territoire, 


Ello veut rolied à Edmonton et.en 
diriger les produits ou vers Win- 
nipeg, ou vers la Baie d'Hudson, 
pur la vois. que l'on va construi- 
re, ou vers Prince Rubert, sur le 
Pacifique, par lo Grand Tronc. 
En Golombie, la volonté da ré. 
ussir se manifeste par de promp- 
tes d-oisions. La Chambre de 
Commerce de Vancouver a pro- 
voqué un grand meeting en fa- 
vour du railway de-Vancouver à 
Fort Vermillion, sur la Rivière La 
Paix Cetto lique aurait 1,400 mil- 
les et sorait assez faoile à cons- 
truire sur une partie du parcours 


L'économie dans l'administra- 
tion ües affaires publiques pro- 
mise par -tous les tory s, du chef 
aux myrodinons, s'ost traduite 
par une augmentation de tronte 
Millions au moins do dépenses 
autorisées, compärativement tu 
dernier budget libéral, 

L'hon. M, Cochrane coutiuue le 
construction du chemin de fer de 
la Baio d'Hudson, commencée par 
son prédécessour. 


L'hou. M. Pelletier continue à lo passage en torritoire monta- 
dé oloppor {a livraison rurale | gnoux serait, au contraire, un dur|. 
gratuite des matièros postalos {{ravail et! roviendrait au moins 


inauguréo par l'hon, M, Lemicux. 

L'hon. M, l'oster continue Îles 
négociations on vue d'une réci- 
procilé douanière avoeo l'Australie, 
commencéos il y a dix. ans par 
l'hon, M. Kielding; ot il se pré- 
pare à faire partie de la commis- 
sion du commerce impérial créée, 
sur la proposition de Sir ‘Wilfrid. 
Laurier,.par la dernière conféren. 
ce coloniale, : 

L'hon, M. Hazen continue de 
faire aux commissaires du port de 
Montréal les avances nécessaires 
pour la réalisation "se leurs plans 
d'aménagement de  *-:* 2ort. 

L'hon. M. Monk continue à faire 
voter des crédits pour des ddifices 
publics, des ponts et des quais 
un peu partout au Canada, et niè- 
mo dans la provincs de Quéhec, 
malgré les implacables oritiques 
qu'il faisait-de ces dépenses dans 
l'opposition. 

L'hon. Bruno Nantel continue. 
k'être une inutilité nulle, et une 
nullité inutile comme autrefois. . 

Bref, le ministre Borden, jus- 
qu'ici, n'as à son crédit, comme 
le constate. le ‘‘Mait and Empire". 
qu'un vote vague d'un million et 


des. orateurs, M. JA. Harvey, gou- 
tient qu'il y à 56,000,000 d'acres 
de terres à blà dans le district de 
la Rivière La Paix. Or, le Manito- 
ba et Ia Saskatchewan v'en ont 
aotuollement que 16,000,000 cul- 


deux provinces de voies ferrées, 
quel attrait n'aura pas la rivière 
La Paix plus vaste et plus fertile? 
_—-Bien fondà ou non, l'argument 
ports et dans les intorvlews 0 
rlement, À la suite des 
rents meetings, l'honorable R. 
MoBride, premier ministre, se dé- 
clare favorable à tout projet de 
voie ferrée traversant la Colom- 
ble et gagnant Dunvagan bu Fort 
Vermillion,: en passant par Fort 
George. Deux compagnies, “The 
Vanoouver and Ps aaoceec 
Vancouver and Peace River Ry." 
et “The British Columbia and A- 
laska Ry.” chorohent à faire pré- 
valoir le .tracé de leur route. La 
dernière de ces deux. compagnies 
n'a. une charte que pour une ii- 
no de Vancouver à Fort George. 
1 faudrait naturellement Ia com- 
pléter. Enfin, deux autres compa- 


demi pour des fins obsoures ‘et]gnies en France, da $ ont des 
indéterminées, Pour le reste... /}appuis en France, la ‘‘Paoifio and 
eh bien, il continue la politique |Peace River Re et la ‘Pine 


trait d'union 


Pass". mottrait u 
arivière La 


entre | Eamonton 


à HU RS e, CS az 
cu Loic os QI OR RS tire, it Liu À 


libérale du gouvernement de Sir 


à 60,000 par mille construit. Un! 


tivés.-Si dono l'on a sillonné cos ! . 


tr L 


WF, TRESZ 13n Y 
érA R'ERACE C7 
‘coLeR tm THIS nt 

D. must à 


Il trouve que Ia mine ‘Borden ne tient pas sès promesses ! 


Paix. el à Colombie: La ‘‘Paoific 
and Peace River Ry -adopterait 
un tracé suivant une ligne droite 
allant, de Dunvegan, sur la rivib- 
re La Paix, jusqu'au Pacifique, 
à Bella-Coola, petit port situé 
plus au nord que Vancouver. Cet. 
Île dernière lignée aurait le méri- 
te d'abréger le trajet par voie fer. 
rée, ce qui importe beaucoup 
pour les marchandises, ot d'être 
beaucoup plus facile à construire 
que les premiers que nous avons 
citées. .1l esct probable, d'ailleurs, 
que toutes ces lignes ou d'autres 
analogues seront réalisées dans 
un temps relativement prochain. 
Il en sera certainement de même 
pour la ligne de l'Alberta à la Ri- 
vière La Paix. La Colombie cen- 
trale a besoin de votes ferrées at:il 
suffit que les: parcours soierit:lar- 


gement différenciés pour que j'é-. 


{ablissement des. dignes paraisse 
probable. 

Le 10 janvier dornier, l‘'honora- 
ble Mc-Bride: “promettait do pré. 
senter à celle session un pro- 
gramme de construction de che- 
mins de fer et .il..paratt.certain 
que. l'initiative ‘privée trouvera 
tput l'appui gouvernemental. qui 


lui sera nécésSäire: Nous assiste. 


rons probablement, dans les deux 
ou trois années qui vont suivre à 
une fièvre de construction en Co- 
lombie Britannique et celle pro- 
vince sera oulillée en môins de 
temps que toute autre. 

M, GUENARD. 


pr 


Chaque lot est haut et sec. 


Les PARTISANS DE NAPOLEON | 


ET L'HEREDITE. 


Ce qu'un bonapartiste ponse au 
point de vue politique de Îla 


naissance d’une fille au ‘Prin- 


ce. Napoléon. 


Paris, 9, — Le “Figaro” a de- | 


mandé -à un ami particulier” dù 


Prince Nasoléon ce‘qu'il pensait.| 
au point de. vue.politique, de-la |- 
naissance dela Prircusse-: Mario . 


Clotilde. Voici sa réponse: 
Les bonapartistes, aujourd’ hui, 


ne. s'occupent -Das:“de-- politique. D 


Ils se réjouissenit de‘l'heurenx’# 


vénement qui accroit d'une gra: |:.: 
des 
Napoléon; ils s'unissent sans ar- 
fûtimes |” 


cieuse princesse la. famille 


rière:pensée, aux. joies. 
des augustes exilés: : 


En quoi, d'ailleurs, la néissan_… 


ce d'une princesse pourrait-elle 


les troubler? L'idée. napoléenne | 
‘|n'a pas pour base l'hérédité-dy- 


nastique. Le prince Napoléon :le 
rappelait en juin dernier. Il di- 
sait, en propres termes, dans-cès 


mémorables déclarätions,. qui ont- 


produit ‘une sensation si. profon- 
e: 


“Je ne me déciaro pas: d'ün 


droit dynastique.- Je suis. un fill: ., 
de la France moderne. Je -réste |" " 


fidèle aux traditions qu'incarne 
la Révolution française: 


que, libérlté de ‘conscience, - proz 
grès social,” 


li: disait, ‘aussi: “fe non .seul | 
de Napoléon est un programme] . 


Gela est vrai aujourd ‘hui com- 
me hier, . 

Deux’ fois déjà un Napoléon a 
été appelé par le “peuple pour 
mettre fin à l'anarchie parlemen- 
taire et donner à 'la France un 
gouvernement fort, 
‘satisfaire à la fois les aspirations 
de la, démocraile et le besoin 
d'ordre et de sécurité des classes 
conservatrices. C'est la mission: 
historique des Bonaparte. ‘Tout 
nous porte à croire que pour la 
troisième fois un Napoléon va 
l'accomplir, car, sans parier des 
conservateurs, vous savez com- 


bien sont'nombreux les républi- À 


cains qui viennenf à nous. 

Ces républicains ne veulent pas 
détruire la république, ils veulent 
lui donner une autre forme. Leurs 
idéal est: cette république con- 
sulaire dont le duc de Broglie a 
dit. qu'elle était ‘la période la 
plus glorieuse de l'histoire de 
France.” 

La naissance. d'un : prince les 
eût:émus’ peut-être; la naissance 
d'une princesse leur ‘enlève tou- 
te crainte “d'une. transformation 
ultérieure, Et si vous voulez que 
je vous. dise le fond de ma pen- 
sée, la princesse Marie-Clotide 
accroît, -plutôt qu'elle ne les di- 
minue, les chances d'avènement 
prochain du prince Napoléon. 

D'autre part, le correspondant 
de “Echo de Paris”, à Bruxel- 
les, à vu également un ami du 


M: 


-souve….| 
raineté de la nation, égalité civi-|: 


capable del - 


LA FORME LA pus AE | 
SOUS LAQUELLE LE ABAC 
PEUT ÊTRE FUMÉ 


Prince et lui a dit, à brüle-pour- 
point: 

‘Et le complot? L’ armée mar- 
che-t-ella ? 

—I1 y a des agents provoca- 


teurs, répondit mon interlocu- 
teur, mais de conspirateurs 
point, c'est la volonté irréducti- 
le du prince, partisan avant 
tout de la légalité. La dernière 


circulaire du comité plébiscitaire 


est formelle. Il est dit notamment 


L'HOMME DISPOSANT DE PEU DE MOYENS 


que, au-dessus de ses L 
personnels, le prince veüt què 
l'armée soit au-dessus 
querelles de partis. Il interdit À 


LS 


ses partisans toute tentative 


aurait pour buf ou pour: Fésulia; 


intérêts Fe 


‘de no 


de compromettre la discipline où: 
de détourner nos soldats de leurs: 


devoirs militaires. La 


légalité : ‘ 


rien que la légalité, toujours 1: 


légalité, 


h _trouvera dans Lambton Park une occasion excellente de faire un placement qui lui donnera de 
gros b'n' fices en un court espace de temps. 


en 


mi met 


872 Premiere rüe, 


Pour recueillir le bénéfice de cette 


plus Value prochaine 


14 comptant et le. surplus a a 6, 12 et 18 mois. 


| Cétte subdivision n'à ete mise sur le marche que depuis quelques j jours et deja un grañd nom- 
| bre de lots ont ete. vendus. Nous irons volontiers vous faire visiter cette propriete. 


Ve 


RIX $150 


‘AU mois d’aout le pont de l'extremite est sera construit et toutes les proprietes’ de cette 


LH parie de la ville augmenteront rapidement de valeur. | 
“ 1.7 t-sfl faut: acheter des- maintenant. Le magnifique succes des Forest Heights va se repeter. 


R REALTY LID.| 


‘Telephone 4654 


ce 


# 


Ler nouveau centre de chemins de fer et la porte des 
.: vastes houilléres du Brazeau 


: Non pas une subdivision, mais le coeur même d’une 
nouvelle ville 


La paie hebdomadaire 
de ces ouvriers assure | 
la prospérité de la ville 
et garantit de beaux 
bénéfices aux spécula- 
teurs. 


Emplacement idéal au : 
confluent des rivieres | 
Saskatchewan et Clear- A . 
| “water. oo 
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D 
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1 
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SUR 


D Quatre voies ferrées se | ( 
H dirigent vers cette ville. 
; Il y a six scieries dans Le a nr Le 

- urrraÿyon: de neuf milles. A, de . | nes es 


I n’y a aucun doute sur 
| la situation future du À 
| quartier dés affaires. 4 


Si vous aviez pu acheter À 
des lots a Edmonton ou À 
a Calgary, il y a vingt 
ans, vous auriez fait vo- 
tre fortune. 


Î Plus de quatre mile ? | 
1 hommes sont employés IT 
| dans la région. | 


| Les marchands ke ka vile ont acheté Jeur emplacement par -acre; ds y ont bati leurs magasins assurant À 
© À ainsi l'avenir de la localité. Nous offrons aujourd’ hui au public une occasion mespérée d'acheter à bas À 
Lx ls lots du centre d'ine ville d'avenir. 
| VOICI NOTRE GARANTIE 


“dns nendrons ge 15 bes a au centre de la ville; chaque lot est haut et sec. N'atendez pas que les lots soient tous 
| LU vendUs pour vous décider à à acheter 


1 CONDITIONS DE PAIEMENT SONT TRÈS FACILES CU 


| PRIX $200 -00 et plus | | 
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rapporter à leurs caprices. Ii est ‘ devillesques imbroglios donnerait 


; " N ° — [mes rouges faisait ce qui était 


juste aussi, n'y avait-il pas de 
guerre. Vers lo soir tous Îles in- 


11 est très rare, en effet, de jeunes indiennes aüx tresses noi-|que quand vos arents vous. lefdire qui est-ce qui a inventé la}û , ! 
CAUSERIE trouver des poules qui ont la fiè-|trés difficile de se procurer des|res. A ‘genoux dans leurs canots Dermettront. P° - °  [poudre? — Pourquoi cette ques- lieu l'apparition d'un nouveau-né 
… RURALE vre de couver, devant les journées | poules ‘couveuses de bonne heu-|d'écorce, ils écoutént, ensemble, Si quelqu'un fait visite. à vos|tion, mon enfant? — Voici, mon dans chaque ménage. | 
froides de janvier et février, et il|re, et c'est un ennui qui se répè-|la chanson qui monte des grands | parents, vous ne demanderez pas|père parlait de.vous l'autre jour 
serait en plus très dangereux de|te chaque année, quand vient lé| pétales blancs qui, le soir, illu- |à aller jouer si l'on veut vous re-let il disait “Monsieur X... n'a G R_ A L Ï I S : 
AVANTAGES DE L’'INCUBATION | faire couver des poules durant|temps de commencer l’incubation. | minent tous les lacs noirs!... tenir, ni à rester si l'on vous con-|pas inventé la poudre..." Je lui 
‘ ARTIFICIELLE. cette saison à moins d'avoir un|D'ailleurs les poules peuvent étre! Et là-bas, sur le rivage, con-|gédie; vous ne vous mettrez pas |ai alors demandé quel est l'inven- NE 
‘(Do “La Basse-Cour Canädien- poulailler chauffé, ce qui est très employées beaucoup utilement àltre les wigwams, les sages com-|à pleurer ni à vous cacher dans|teur de la poudre, et il m'a-ré- à toute 
. (De "La NP Denstelle Due dispendieux. - [pondre qu'à Jeur faire perdre leur|me leurs pères. fument le calu-|un: coin, ni à remuer ni-à frap-|pondu qu'il l'avait oublié.” Mon- 
ner revue EMEA TETE Qué pur Dès le mois de février ou mars|temps à couver. Et aussi quel en-|met de la paix pour remerciér l'é-|per. des pieds ou des mains, etc.|sieur X... ne répondit pas up . 
son de février, 1912 ” on à des poulels qui ont le:dguble!nui lorsque. vous avez dix ou toile de les avoir aimés ét de.vi-|Vous.ne-parlerez - pas à moins |mot, mais on ne le revit plus. | Et emme \ 
Vralson ce Erin, nana [de valeur des poulets éclois dans! douze poules qui couvent et qu'au |vre toujours avec'eux! qu'on ne vous interroge, et alors] Outre les parents et les mai-}£ 
«Depuis quelques années l'éovar la saison avancée de mai ou juin.|beau milieu de l'incubation, la! Adapté de l'indien par, ‘ {vous répondrez honnétement et|tres, on doit remplir spécialement 
ge de la ÿ° aille Edblo dar CNE EL le point essentiel c'est que les | Maieure partie des poules lais- Ferdinande de FORAS,. -'|brièvement, ayant : soin de dire|les. devoirs de la politesse envers | 8 fra . 
loppement considérable dans tou letles écloges ec ; 11 8ent.leur nid envahi par les poux, |. es : Mad à | r.|toute personne aÿant autorité sur 
le Canada et spécial dans les | Pouletles écloses en mars et avril|fe il LA POLIT Monsieur ou Madame, a pe 
le Canada cl spéciulementdans 168 CS cent à pondre dès octobre | C'est autant de malchance suffi- ITÉSSE CHRETIENNE. | sonne à, qui vous vous adressez.| nous, notamment les.représen- boite d du B 4 
provinces de l'Ouest. Nos culliva- , N L de déc sante pour décourager lé plus cou | ee L - “ent Loccu. |tants du pouvoir civil, les ma- une boite de 50 cents du Baume de 
° { int & obligés do|Ou Au commencement dc accermn- dog” a li Conseils aux enfants orsque vos parents Seront 0 : ; : : Figues, le fameux remède spécial 
tours sont malnionant DURS 60 bic alors que les ooùfs frais sont|ragcux des éleveurs. Dans l'in- ——— ‘ pés avec quelqu'un, vous vous|gistrats, etc., l'Esprit-Saint nous les malädies particulières à la | 
reconnaitre qu'il y à des bénéfi- fort recherchés des "mets cet/Cubation artificielle aucune per-| À in d ard pi d'entrer brusque- prescrit de les honorer, -de les|}pour les m P es à la 
ces considérables à réaliser a- su rer ares ne gour nos el te de temps, aucun retard, plus de | {in 7er soin e vous lgver le ma-|g8ar rez à ion En que Péspecter, à supposer. ‘qu'ils se femme. Si vous souffrez des maux h 
; ar pic k en£: ! PILE D qe u ‘ oulinent dan . er, 4 SUPpOser. aus ë - menstrua- 
vec cette Brailche de lagricul. marchés. Les poulcis destinés |nids abandonnés, ni de maladie qu'on vous appellera. En descen- vous ailendrez quo - la personne montrent difficiles, impérieux et  Iréguiières Ou douloureuses 
ture, es . “Ja table sortit état d'étrelchez la poule couveuse, C'est cel ant : En di l it sortie: ‘il &ellement [ne soient: pas à l'abri de tout re- g ou de , 
I énéral L rec pour: {a table sont en éta (:) PTIT - : : ant, vous ne mançquerez jamais | soit sortie; ou, s'il y à réelie L D pesanteur et sensibilité dans je 
.J1 est généralement reconnu, dus dès. mai à x .b qui faisait dire à un de mes amis|q haiter | LL ame : , n éreé douce- | proche. su ; À 1 
Jos él > du de entier [vendus dès. m un prix .beau- a Lee : de souhaiter le bonjour à vos pa-| urgence, vous jfrappére 5 rO un bas-ventre, énervement, envie de 
par, les éleveurs du monde entier, |, dlus rémunéroteur qu'en a | 4u9 l'incubation naturelle est une |ents et | ment à 1 À es ————— : te, : 
que l'ineubalion-artificielle est de | COUP PUS FéMUNÉFAIGUE QU'EN D Méthode aujourd'hui com-| sets él vous les embrasserez sil ment à la porte. né SON PROPRE GRAND PERE. |$ pleurer, pertes blanches, étourdisse- 
beaucoup préférable à l'incubn- |oùt ou septembre, parée à l'incubation artificielle c'est l'usage dans la maison. Le| En causant avec des étrangers, à ÿ —— . d'ment, amaigrissement, ulcères, des- | 
i olle'à LÀ les points| L ériorité 4’ DUVE s ulti  J'ineuba- | 89, vous irez vous ‘coucher à/ou même des oncles, des tantes,| Un procès civil, assez banal | fente de la matrice, etc. ne retardez R 
tion naturelle ous Îles points in supériol d'une couveuse Pour le cultivateur, l'incuba-|;: Ô : è , N J L 1 À RE € 
de vue et pour répondre à l'in-| artificielle, sur, l'incubation na-|{our est. une.machine perfection l'heure qu'on vous dira, mais de-|des amies de la famille, vous ne| ailleurs, a mis au jour une si-|Épas-les retards sout dangereux, 
vilation de Monsieur le Dirécteur|Lurello né repose pas seulement |née dont il dévrail ge servir com mander à rester plus longtemps|devez jamais répéter ée que VOUS | tyation singulière; - celle :d'un A écrivez-nous de suite pour une boîte 
de la ‘“‘Basse-Cour Canadienne”, |sür le fail de procurer des pou-|me il se sert de Loute autre ma_|2"2C VOS parents; et-vous: aurez |avez entendu dire par Vos -D&-|monsieur: qui est:son propre |f d'essai et une copie de-notre bro- E 
\ ‘méels ni 1] Ï ‘6. mai " ; NÉ A soin encore de les ‘embrasser et|rents: c'est la discrétion, plus en- gragd-père., ‘ chure intéressante et illustrée UNE ! 
Je me permets de commüniquer ots de bonne heure, mais oncore|chine perfectionnée pour son tra- de leur souhaiter une b i-lcore que la civilité, qui vous fait LT faits: Un certain M. FEMME PARFAITE. Rien ne peut K 
à ses Joctcurs mon opinion sur|d'en faire éclore un plus grand/vail de la terre, il faut être de| Au nt une bonne nuit. que Lte” rés! Que Voici les fails:- v ù À : 1 | 
ce sujot intéressant. nombre à la fois. 11 est beaucoup |son siècle, quoil ‘ ul..nt que vous le pourrez, adop-|un devoir de cette réserve. Que! Ajfred Smith, veuf et ancien com-|Eégaler®un essai personnel, de 1 k 
Il no faut pas penser que ln|plus facile de faire l'élevage do 17". -. |tez l'usage de demander à vos pa-|d'enfants ont causé de graves |merçant retiré des affaires avec |f cette offre spéciale. Ecrivez-moi à 
question d'incubation est une |deux cents poulets du même âge CONTE INDIEN rents leur bénédiction. préjudices à leurs parents par |une grosse fortune, s'élait épris |Den toute confiance. Mrs. Hrriet 
chose secondaire dans l'élevage! que de donner ses soins au mé- Aux repas, vous prendrez ce|d'imprudentes révélations! ECOu-| d'une jeune personne de dix-huit EM. Richards, L-Box 158  Joliet,R. 
de la volaille: au contraire c'est} me nombre éclos en différents ne À qué vos parents vous servironrt, et|tez cette histoire. "ai ans qu'il épousa. Or, M, Smith QU CSA rm 
éLoute” la question avicole ‘“Lou-|lemps: le travail est beaucoup| COMMENT LES NENUPHARS |les remerciant. Vous ne direz pas:| On raconte qu'un monsieur $6| avait un fils, Alfred Smith Junior, | reeemenramRmenEEEmEnmeEERnR 
te entière". Une bonne incubation|plus agréable, plus uniforme ct NOUS SONT VENUS1I... Je n'aime pas ceci, je veux tel| présentait un jour chez un né-|qui s'éprit à son tour de la mère] . HORAIRE DU DIMANCHE: ° 
faite avec des oeufs provenant de}apporte de meilleurs résultats. 11 | paqi Christiai Giclais morceau; mon frère en a un plus gociant de ses amis pour lui pro-|4e la nouvelle Mme Smith senior, - 
sujolts en santé, forts, vigoureux, | n'y a aucune perte de temps occa- Dédié à M, Christian de la Giclais.|gros,” elc; ces plaintes ne sont|poser une affaire. Arrivé devant! {ne veuve de trente-neuf ans en- Dixieme rue, sud, 
bion développés vous procurera sionnéo pur les poules couveuses Dans les vieux jours, lorsqu'il| Pas seulement contraires aux|ia porte, il ÿ trouve le fils de 1a| core très belle. M. Smith junior |14.145 matin, Grand'messe  Sermon 
un lrouponu de choix et vous pou- | pas'd'ooufs brisés, ‘de nids infec-|u'y avait que des indiens sur la|Pienséances, maïs .à la soumis-| maison, petit bonhomme de sept} épousa ‘la belle veuve et devint . Anglais, 1 
vez être certains d'être récompen-|tés, ou de poules qui laissent|torre, tous les hommes étaient |Sion, à la charité, à la sobriété.|ans, qui lui dit élourdiment: Ahllainsi le beau-père de son père, |CGure: R. P. Gozanct, O. M. I. 
sés do vos lübeurs si vous réus-|leurs nids avant la fin do la cou-|heureux. Los-hommes ct les fem-|Vous vous. tiendrez' tranquille! monsieur, jo suis bien content de | qui, en sa qualité de père d’Al- | Vicatres: R. PP. Louis et Devic, O.MT. 
sissoz à vous créer de bons pous-|vée:.ce sont autant d'avantages Ines étaient aussi contents de vi-| Sans joucr avec votre couteau |Vous voir; j'avais quelque.chose à | fred senior, Se trouve être de cette | Ghapelain sur le G.T.P: R. P. Beau- 
Sins. qu'il faut considérer dans l'in-tvre que les pelils papoosos. Les |Ou votre fourchette, sans faire de|vous demander, —Qu'est-ce donc | façon son propre grand-père. Les dry, O. M. I. | 
A tous les points de vue l'incu- |eubalion, Si lous los cultivateurs [Animaux sauvages arrivaient bruit, sans intérrompre ceux qui! mon petit ami? lui dit le visi- deux couples n'ont pas d'enfants, 2.30 soir, Gatechieme, et, Benediction, 
balion artificielle est préféra- |voulniant considérer ces choses, |lorsqu'on les appelait et jouait a- parlent et ne quitterez la table: teur, — Ne pourriez-vous pas me}mais on se demande à quels vau-| 7. oir, Ghapelet, Gonfession, Sa 
ble à l'incubalion nalurelle, et iliils lrouveraiont benucoup plus |vec eux, Jamais il ne faisait froid = 2 
mo suffira de vous montrer quel- attrait dans l'élevage ct dépen-}6ar il n'y avait pas d'hiver. La SEE CEE EEE EE DE RE 2 ED CE ORPI TETE SEE ENSR RER E DEN SCENE CIC TPE CNE I 
quos-uns des avantages pour vous | seraient moins de travail pour ré- lune dos fraises brillaitgtoujours nement nas 5 nu nn k 
en convaincre. a aliser de plus gros bénéfices, aussi los. jours élaient chauds, Le en rm rent ER St ; | 
‘Aves uno couvouso artificielle La couveuso arlifiviellé est tou-[les nuils douces. Les oiscaux on <p-5 a —— 5 EEE nur LÉ 
vous pouvez fairo do l'élevage |jours, prèlo, on peut commencer | aient rouges, bleus, jaunes, des EL ° data y mans if 
boaucoup- plus tôË ‘au débul'de| l'incubntion ‘dès l'hiver, -Landis}Couleurs do- guorre dont se pei- A RE. ’ “ 
l'année. , qu'avec les poules il faut s'on!g8nérent bien plus lard les grands ..! | 
É warrie’s, Chaque tribu d'hom- &#ET ° 
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dions s’asseyaiont devant leurs 
wigwams. Ils regardaient les é- 


p toiles. 1ls savatent que les étoiles 
ù étaient la demeure de ceux qui 
è ont’ passé après la mort par le 

“ pont étincellant des âmes qui s'en 
voni, 


| B | |: 
Ù ‘ ‘Un soir les indiens virent une 


: . DU CANADA. | étoile descendre du ciel. Elle vint 


€ La noumture ordinaire ne suffit pas aux ouvriers et artisans livrés par pro- 
‘fession à des travaux qui les obligent à des efforts constants et de chaque 
jour. Il faut à cette classe de travailleurs un timulant de l'énergie, un ali- 
ment d'épargne pour soutenir l'effort quotidien et ne pas ruiner l'organisme. C'est || 
le genièvre aux propriétés médicinales qui fournira cet aliment d'épargne, c'est le ÎLE 


 GIN “CROIX ROUGE” 


Fabriqué sous le controle du Gouvernement 


se poser entre ciel et torre, là 

_ . . , ‘ elle s'arrêta, on Peut pris pour 
un oiseau de fou!.,. La même 

Incorporee en 1869. nuit un jeune bravo rêva à l'étoile 
. et cru à sdn rève. Il lui avait sem- 
Capital paye .…., .. L] CH CEE ] . . CE] LE] $6,200,000. pig er pendant son sornmoil lé 
S , EE te rt oile était ven.e + lui, Elle élai 
Reserve et profits non repartis ..... .... #7,200,000 |! is belle ot ressemblait à une 
‘ : ° . ieune fille blanche. L'étoile lui 
î Capital total ss ss $100,000,000 dil “jai laissé ma maison du ciel 
+ ‘ car j'ai vu le peuple rouge et je 

Bureaux principaux ... ... ... ... Montreal, Que. Hliai aimé... Démandos aux honm- 
° mes sages quelle forme je pour- 

. H. 8. HOLT, President. | rai prendre qui me permit de res- 
G. L. PEASE, Vlos-President et Gorant General. ter Ià en étant aimé de tous? 

| …- Le jeune brave se révèilla et ra- 

. | j ‘ | conte son rEvO au concil go sa 
| RE EE , [f{libu. “Los hommes sages diren 
sueur d'Edmonton . J. RE. MoMillen, Gerant “Laissez l'étoile choisir pour el- 
uooursaie de Morinville .......,.:%%:.::. J. D. Hamilton, Gerant le:même celle pourra vivre au 
Sucocursale de Vermilion ….. DREEEEEEESEEEEELEE R. S. Gates, Gerant, sommet d'un pin ou daus le coeur 
Suooursale d'Athabasca Landing ,....,.:,,,. J, M. MHowiley, Gerant, d'une fleur. Elle pourra vivre Ià 
a | ° ° où elle trouvera le bonheur. lôlle 


offrant toutes les garanties de pureté, de qualité et d'âge, fabriqué avec le choix 
0 L .?p . pop. =“. ART . L 

des grains de l'Ouest associés à la meilleure variété de genièvre. L 

€ Dans l'intérêt. de votre santé, renoncez. aux Gins Etrangers dont la fabrication n'est 


soumise à aucun contrôle, alors fre chaque flacon de Gin Canadien “Croix Rouge” Snicte- 
ment pur et âgé, est revêtu du Timbre Officiel de Controle du ‘Gouvernement Canadien. | 


nas ORRE EE 
du ” 


C | | est la bienvenue!" i BOIVIN, WILSON & CIE, Limiter, _ . ee 
O . S AS D tn . a L Lun ne, Ju + + SEULS AGENTS - d rot met 27, 
mptes courants ouverts a des termes avantageux 1e germes gages 1 cinplirent 520, AUE ST. PAL, __ MONTREAL. ; 3 
. , Qt 10 paix CE en of- - - 
. Caisse d’epargne dans chaque succursale. frivont la fuméo à l'étoile. 
x L'étoile descendit plus bas, il- 


vluminant tous les wigwams ct 
s'arrêta au milieu des roses blan- 
ches dans la moutagne. Elle pou. 
vait voir le peuple rouge, mais 
nn . - I ne pouvait pas l'entendre, Alors, 
à ns SERRE RSS RE | L'étoile laissant In montagne, vint 
É EDMONTON ACCOUNTANT & FINANCIAL CO Sise cacher dans une flour sur ia 
D." . “  Miprairie. Do grands troupeaux do 

S buffies passaient (out près, fni- 
sant trambler l’étoilè et la fleur 
lorsque leurs sabots frappaient 


ON SOLLICITE LA CORRESPONDANCE, AN 


LOTS SONT SENS HART ESENES 


ÿ . Tenue de livres, Auditions, Liquidations et Administra- î 


tion. — Specialite : S|lo sol, _ 
. S nl Les hommes sages virent ia 
° ) TT \ eur s'élever au-dessus 6e a . 
- COLLECTIO NS É |praivio. 11S eurent peur qu'elle ne 


: à Nivomonta au ciel mais, une douce 
| Telephone 5334. 136 Ave. Jasper ©. A Ibrise l'emportant le fit flotter 
: ve Ni on : Us ° Asur lo lac. L'étoile vit son ombre: 
ee, Ê Edmonton, Alta. : hu D'refletée par l'eau et aussi celles . 
_—. SRRTS , __ = de ses soeurs du ciel at*so ropo-!, ‘. 
sant elle so. laissa bherecer comme 
un cañol par les petiles vagues, 
Au matin lo lac était couvert de 
grandes fleurs blanches, que ja- 
mais aucun être humain n'avait 
vues. Les fleurs étaient ‘bolles ot 
semblaient. sourire au peuple 
rouge. - ous ne 
“L'étoile a fleuri’, diént:les|: 
petits enfants en S'élançant nour 
les cueillir, mais les indiens les 
retinrent en disant:'""Parce qu'el- 
la nous a aimé, l'étoile blanèhe 
est venue vivre parmi  nous,|- 
qu’elle fleurisse et vive en paix.” 
C'est pourquoi, quand revient 
la ‘fleur d'amour, le ‘nénuphar| 
blanc au coeur d'or, le Wahbeg- 
wannee,.au clair de lune, les “ x À , fi = » 
guerriers rouges emmènent les |" ° . .. _— OT : : tee - D 
Lits 4 is nt Ê NE SE Fn Fe LS oe cree Lorrtrt 
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D. J Young & Co, 


‘Un agreable cadeau a offrir est le nouvel ouvrage de 
ER lu os di _ 


‘+ 4. Miss K. Hughes, ::: 
“THE LIFE OF FATHER LACOMBE” 

: En vente au prix de $2.50 : 

ererue. L Edmonton, Alta. 
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UN LOT DANS 
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Voici l'occasion unique d’une vie toute entiere 

: pour le petit capitaliste 
L- de YA | On demande | 
; LU ILNY l Q | ‘dix agents | | 
980 LOTS | | 

| | Er ei 100 | .: ‘hoisi ssez le votre immédiatement | parlant fr ancals : | 
} Conditions, SLOO 7 is et anglais | 
L D comptant et ————— —— | | | 
| .. $1.00 par Pa US CT L | 
| [:. Semaine 0 0 | | 
| E à 2 | | " + , | = . ne à nn 
CE, ALBERTA LOAN & NV NT | 


ramasts + == cu 


| L'église était comble de fidèles 
à tous les offices. Au chemin de 
Croix qui eut lieu vendredi, à 3 
heures de l'après-midi, la foule 6- 
tait compacte et recuelllie. 

Le.jour de Pâques il y eu cinq 
messes et c'est à grand peine que 
= Les offices du jeudi et vendre-| chaque. fois ‘tous les fidèles pu- 
di Saints ont été suivis avec plus |rént-trouver place. Jamais nous 
d'assiduité" que jamisis, n'avions été témoin: d'une. plus 


de HA Be 
heures. " 


CHRONIQUE LOCALE | 


AQUES DANS 18 _NOS EQLISES. 
© A St-Joachim. 


CS 


Sainte-Communion. 


louable coutume ‘lithurgique. 


BU OUTERIE 


LINE 


Vente de déménagement 


tre sympathique curé, le R,P 
zanet, 


rent: à 10 haures, le R. P: 


PP. (iounesse et Louis, 


res: le R. 


vic,. comme diacre et - 
cre. . 


_—_ 
#4 


tion. 


CE] 


L’edifice doit etre demoli. Nous devons demenager et cela 


nous contraint a liquider notre as£are 


ment de $15,000 de 


nombre de fidèles que jamais. 


rection distinguée de Mme T. 


Locsch, 


La bijouterie a 


PRIX REDUITS.——— 


… 


Montres, Horloges, Bijoux, Argenterie, Cristaux, etc., etc. 


KLINE'S JEWELRY STORE 
AVENUE JASPER E. 


voie et le Dr Sabourin. 
ra répétée dimanche prochain. 
si remarquable depuis 


concerts sacrés qui 


D ‘_. . . LE COURRIER.DE L'OUEST, 11 AVRIL, 1942. - - . NE ES 


assistance qu'à ja: messe 


A la messe de 8 heures, deux 
prêtres étaient, occupés à donner 


Aux messes de 10 heures et de 
41 heures, le choeur de chant, 
sous l'häbilé direction de M. “Hall 

a exécüté la. messe de Peters.en 
Ré. C'est toujours avec un nou- 
veau charme:ému que l’on assiste | Bud. 
b ces belles messes en musi u6. 
-Le soir il y eut vêpres solennelles, 
ce qui marque un retour vers'une 


Les sermons aux deux messes 
solennelles furent donnés par Go 
OO 


Les nette à ces messes fu. 
Bigo- 
nesse,' célébrant assisté des RR,. 
comme 
diacre et FoUS- diacre; à.14 heu- 
Lefebvre, ‘célébrant, 
assisté. des Fan PP. Meyer et De: 
sous-dia- 


A l'église de l'immaoulée Concep- 


À l'église de l'immaculée Con- 
ception les offices de la semaine 
Sainte ont également attiré une 
‘foule nombreuse et recueillie, Les 
messes de Pâques ont été célé- 
brées en présence d'un plus grand 


Le choeur de chant, sous la die 
Gagner, a rendu la messe en Fa de 


A l'offerloire; M. C. Lemire a- 
interprété un morceau de circons- 
tance avec une expression émou- 
vante, Les autres solistes étaient 
Mmes Gagner, Gaucher, W. Garié- 
py, Molle Berirand ‘et MM. T, La- 


La même messe 6e nmusique 8e- 


Le choeur do chant paroissial|, 
quelque 
temps, prépare actuellement deux 
auront lieu 
prochainement. Le programme du 
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Commercial Edmonton-Sud, . . 
Joseph Philippe Bélanger pour 
renouvellement de la licence de 
photel Strathcona, situé sur les 
jols 4 et 2, bloc 68, _Édmonton- -* 
Let LT a 

Michael John. O'Brien,: pour. re. ds. 
nouvellement de licence” de: J'hôi su 
tel” Capitol,. sitüé sur une partie 
du bloc 21, Plan “7 ‘Edinonton 


"CREDIT FONCIER EC 
| SIEGE SOCIAL MONTREAL 
TS ETAT COMPARE 


N ‘montrant la progression de la Compagnie depuis s son. É 


4. 

William €. “Yaglis! receveur. Lt ai ue Incorporation a. ee 
pour le rénouvellemént dela 111%. ."..:% 7 "2" RE ITAL.. CAPITAL RESERVE FONDS DS 
cence de l'hôtel Iroquois, “situé| 5" … :  : SCRIT PAYE - S : .__ TOTA : : ! 
aur les lots 26 et 27, bloc 62, y 1882 : $4,784,689.00 $1196,172.25 516,741,86 : $4,877.022.52 É 
Plan “pe. Edmonton sud, | JT. 1902 ï NT .689 O0 . 1196,172.25 : .145,766.30 .12,365.485.25 °° 

amos McGuire, pour  renou-| : , } ; RL : 
vellement de ‘la licence de l'hôtell : ‘an. #4 3,689 00 $1,196,172.25 $394,750.13 $12,413,963 05 

: Dominion, situé sur. les lots” 5 etl: ° 190 7 ..A,784,689.00 ..2,402,130.65 ..560,028.90 7. .19,314,683.60 1 


6, 0e 158; .Plan “r, Edmonton 
su 
. La Edmonton Wine and Spirit | 
Co. pour renouvellement de leur 
iicencé de. gros .pour leur rnai- 
son située sur le lot No. 4, bloc 
49, Whyte Ave, Édmonton ‘sud. 
La. Camerôdn Hotel Co. Liée., 
pour. renouvellement de leur li=. 
cence de l'hôtel. (Cameron,  Ed- 
monlon sud." L 

Mme” Lilian Maud ‘Martin, 
pour renouvellement de lea licence 
de l'hôtel VW'indsoï, situé sur lus! : . 
lots 1 et 2; bloc 60, Plan “I”, Ed-| ‘7 
tonton sud, 1". 

D. J. Connellÿ, pour renou- 
véllement de: 8a. licence de vente 
de gros, sur sa propriété située 
sur le lot 14, bloc 68, Plan “1",| 
- [Eämonton, sud, : 

John B. McCulla, pour renou- 
vellement de la licence de l'hô- 


1910 1718138.76 $3,859,066.88  $861,21424 $32,059,213.24 
1911  $7,718,133.76  $3,859,066.88 * $1,546,068.14 $35,574,745.80- 


LES CHIFFRES CI-DESSUS INDIQUENT LA PUISSANCE ET LA PROSPERITE DE LA COM- 
PAGNIE. ee. 
PRETS D'ARGENT SUR FERMES AMELIOREES ET PROPRIETES DE VILLE, AUX ,:.-.- 
PLUS BAS TAUX COURANTS, A CONDITIONS FACILES. CEUX QUI DESIRENT ACHETER . Fee 
UN EMPRAUNT TROUVERONT AVANTAGEUSE À SE METTRE EN COMMUNICATION AVEO m. ‘: 
CETTE COMPAGNIE OÙ 828 AGENTS AVANT DE S'ADRESSER AUTRE PART. COMME EL ° 
LA COMPAGNIE A TOUJOURS DES FONDS LES AFFAIRES SONT TOUJOURS CERTAINES 
ET NE NECESSITE AUCUN DELAI. 


SUCCURSALE POUR L'ALBERTA, : Un 


EDIFICE DE LA COMPAGNIE AVE JASPER OUEST 


; | G. H. GOWAN GERANT 
AGENTS LOCAUC DANS TOUTES LA PROVINCE. — 


sr 


tel King Edward, Edmonton. lots 16, 17, 48 eb.49,.bloc 3, R.  Lerer L se } 
emède Chamberlain pour le Ecurie de louange et do remise } 
Re Savoy Hotel Company, Le lot 10, Edmonton, avec. annexe|-rhume e-acquis une grande répu- - GT BP 
(ranstert à elle da la tes a °|sur lois 14 et 15, dans le bloc 4.| tation ot.se vend beaucoup par | ouverte Jour.et nuit. fé 
cordée à George Brown pour l' hô- j À atham Bell, Fr d renouvel-| suite de ses guérisons remarqua- Service de. tous genres, | 
tel Savoy, situé sur les lots 2 et ement de ‘la licence du Penden- | bles de rhumes, froids et toux. On!. STANISLAS NADEAU, Prop. 7 


nis hôtel, situé sur les lots 36 
et 37, bloc 2, dans À. lot 12, Ed. 
monton. 

MM. Iosiym Powell et Co. n 
pour renquyellement dè la licence 
de l'hôtel Gastle, situé sur les lots 


-peut compter dessus. . ÆEsayez-le. 
En vente chez tous les droguistes. 


TERRES A VENDRE, DANS LES 
meilleures régions, à proximité 
des chemins de fer, à des prix 


8 dans le bloc 7, R. 
monton, 

The. Savoy Hotel. Company, Li- 
mited, pour renouvellement de la 
licence de l'Hôtel: Savoy, Edmon- 


lot 12, Ed. Usines du Q.T.P L Calder, QUE . 


; 


L'assortiment de: tabacs canadiens 
en feuilles et de cigares des meilleures ! | 
marques attirent toujours un tres” 


ton, No. 206, 209, bloc 2, H.B.R., Ed-| Yariant de $15 à 825 l’acre. de client laire ! 

The Capital. Wine and Spirit monton, Ecrire à Boïte 894, Edmonton. Eessin 40 à. J. À MoNell, 243 ave- | 
Company, Limited, pour renou- " nue Jasper Ouest. Reparations de pipes 
vellement: de sa licence, sur ses The Corona Hotel Company, Beaucoup de rhumatisants ont|en tous genres. 


été surpris ét ravis du prompt 


ées sur les lots 14 
premier comprendra ji'une des R'ADE TES situ Limited, ‘pour renouvellement de ee 
l ' ot 6, Edmonton. : la licence du Coro soulagement procuré par l'appli- | 5 , 
(A cote de la Banque des Marchands.) plus boiles oeuvres sacrées du MM. Malin et McKernan pour sur les lots NUS, 504 TA situé cation de Liminent Chamberlain.|ON DEMANDE DE SUITE UNE, 


maître Rossini. Au deuxième con- 


renouvellement de la licence de Pas un cas de rhumatisme sur dix diplômée pour; 


s cert, le choeur interprètera la er Avenüe West, Edmonton. à c I È garde-malade 
. | messe golennello de Se Céeile dellhôtel Royal George, situé sur Fè William H. Connor, pour re-|n68 requiert un traitement interne] l'hôpital de Végreville, Alla. 
{ 5 Gounod, une partie des lots 62 ct 63, dans | nouvellement de la licence del de quelque sorte que ce soit. '« S'adresser * [a Soeur Supérieu-"! 
D me DER 9 H. lot 6, Edmonton. : l’Imperial hôtel, situé sur les lots re. Végreville, Alta. 
MARIAQES, John Brown Mercer, pour re-| 584 36, bloc 1, R. lot 10, Edmon- ON DEMANDE, INSTITUTEUR OÙ | ON DEMANDE UN JEUNE HOM=.: 


100060000000 ÉÉIEEII0PFIEIÉÉESEEIE 
COMPATRIOTES DE L'OUEST. 


Vous qui aimez à fumer du tabao canadien naturel tel que vous 
en falsiez usage en province do Quebco, fumez nos tabaos garantis purs, 

Nous no vendons que des labnos de premiere qualite et a 20 
pour cent meilleur marche que vous puyez alliours . Si votre mar- 
chaud ne veut pas vous en fournir, corivez-nous et nous vous dirons 
ou vous en procurcr, 

Nos tabaos sont vendus en fouilles ,en monottes ou coupes, (ha- 
chos}) en paquets de 1-12 de livre jusqu'a une livre, Echantillon en- 
voyoe gratis sur demande, 


LA CIE DE TABAC DU COMTE DE MONTCALM, 
ST-ESPRIT, P, Q. 


 nnssssssssesdsssemnensnanstsiéteeeeee6066800606460 


avec Melle Alice Déchène. 


réal, pour la circonstance. 
Apr g la cérémonis: 


Californie, 


La veille, M. A: L,. Giroux a; 
vait été l'objet d'une démonstrai 
part de 
8es nombreux amis qui lui remi- 
rent une superbe bourse conte- 
nant uno somme rondelette ‘en 


tion - sympathique ‘ de la 


TELEPHONE 1747. | 
La plus ancienne maison d’Alberta. 


JACKSON BROS. 


or, 


Nous offrons nos 


+ 


+ «.  Joalliers et Horlogers experts. 
Jasper E,, Edmonton, Alta. 
Nous emettons des licenses s de mariages. 


. N'OUBLIEZ PAS DE LIQUEURS- 


D« que us sommes toujours prels à vous faire connaitre nos ban prix 
A pour toutes sortes de bol de vonstruotion, laltes, bardeaux et chaque 


premior jour de mai 1912 à 
heures de l'avant-midi, 


D. R. FRASER COMPANY, LIMITED. 
‘ 201 Ave. Namayo, Edmonton, Alta. 


Telephonos: ....... Cours st Buroaux, 1830; Cours et Solerles, 2098. 


BA] 


pany Of Strathcona 


D | Commercial, 
et 8, dans ‘bloc di, 
Sud. 


Les annonces du Courrier donnent des résultats le: 


ee 2 D . mme 


* 


Leo Savard. 
Tresorler, 


Hon. P Ed, Lessard, 
President 


A. Bolleau, 
* Secretaire. 


IMPERIAL AGENCIES 


Courtiers en tous genres. Agents financiers. 
Assurances—Vente et achat d’immeubles.—Proprietes de ville et de campagne. 
Edifice de la Banque Imperiale Telephone 4322. 
EDMONTON, ALTA. 


- BANQUE D'HOCHELAGA 


EDMONTON, ALTA. 
| . Capital autorise $4,000,000 Caplt * Paye $2500,000 Capital'Reserve, $2,800,000 


Escompte les billets do commerce , : 
Alloue l'nteret, au plus haut taux courant, sur les depots üe su et plus faits au Departement d'epar- 
gn6. Tous depots peuvent etre retirés a volonte, sans avis. 
N. Vead des “Money Orders" et des traites sur los pays etrangers. 
HN.  Emet des Mandats de Voyage et des Lettres de Credit Ciroulairas, pour lea voyageurs, payables par ses 
me, : Gorresponidants dans toutes les partios du mondes .Ces Mandats . et Leitres de Credit Ciroulsi- 


° Lu Gun dl | | ie à : 


BUREAUX: Goin Jasper et Some : rus. Ù Le - ALEX. LEFORT, “@erant. 


Lundi dernier.le R, P, Cozanet, 
curé de la paroisse St-Joachim a 
béni le mariage de.M. I. H. Biron 


Mercredf matin a été célébré le 
mariage de notre ami A. L. Giroux 
avocat, aveo Molle Mary Schinnors 

Le hénédiction nuptiale fut don 
née par l'oncle du .marié, le R. 
Giroux, sulpicien, venu de mont: à 


religieu-… 


se les nouvoaux époux sont par- 
tis pour un voyage d'un mois on 


meilleurs 


É'souhaits do Bonheur à M. et Mme 
Giroux. 


à) ORDONNANCE DES 
P) LPENCESD'HOTEL 


APPLICATION POUR LICENCE 


Les applications suivantes se. 
ront prises en considération par 
la buronu dos Commissaires des 
hcences, à lour assemblée annu- 


chose neoëssalre pour l'edification d'une maison. Venez a nos à véai ai | ‘ o. 
examiner nos ontropots avant do vous dcsfder à construire, Kous ele qui aura lieu au “Mechanio|ejlernent de la licence de l'hô- gros à leur résidence située pp . , . \ 3. 
croyons pouvoir vous donner satisfrotion. ilall”, Edmonton, mercredi ai Je tel Brunswick, situé sur lot 1914, Avenue, Edmonton. OC c4, JAaSp Je viens d ouvrir une agence d Immeu- 


ho Commercial Hotel: Cam 
Limited, 
pour consentement do transfert à 
Siolle de la licence donnée à Ste- 
L'phon Swoboda, concernant l'hôtel 
situé gur les lots 7! 
Edmonton- 


La Commercial Hotel Company 
Strathcona Limited, pour re- 
nouvotiement de licence de l'hôtel 


res sontemis direotemént par la suoouraale d'Edmonton. et peuvent etre livres sur demande sans au- -- | 


nouvellement de sa licence de|{on. ‘institutrice pour le district 8C0- | me de 14 à 15 ans. connaissant! : 


gros sur les lieux comprenant] \Villjam M. Karloy, pour re- laire Overacker,.2149, Thérien,|  Jes deux langues. S'adresser au! 

lot 3, R. lot 8, No: 112, Jasper nouvellement de: SATALEA de| Alta. Doit pouvoir enseigner le | “Courrier de l'Ouest”, 49 Ave: 

Ave. East, Edmonton. l'hôlel Grand View, situé sur les| français el l'anglais, et doit! . nue Howard. nee or 
Mme Bertha Hétu, pour renou- lots 5 et.6; R. lot-8, Edmonton.| POsséder diplôme de deuxième. _ ë: 


ou troisième classe. S'adresser 
à J, B. Adam, Denisville, Alta. 


vellemént de la-licente de Ph 
tel Queens, situé. sur les lots D, 
E. et FR. lot 106, Edmonton. 
‘Thomes Rookes,. pour renau- 
vellement de Jla.licence. de l'Al- 
berta. Hotel, ‘situé sur. les lots. S. 
..K;. et T, No.:33 et 82, bloc 2, 
. lot. 40, Edmonton. 
Robe S{_Elmo. “Hotel . Co. .LÜd, 
pour rénouvellement. de la licence 
de l'hôtel : St-Elmo,. situé sur les 
lots 7 et 8, “bloc 4, K. lot 10, Ed- 
monton, 


Wilson Limitéd. pour renouvel- 

lement de leur ligence de gros sur 
leurs résidences, situées sur les 
lots .74,.bloc 3,:H.R.R. No. 256, 
Jasper Ave, West, Edmonton. 
° MM. Morgan and Green, pour 
renouvellement de la licence, de 
Vinternational Hotel, situé sur 
les lots 6, 6, 7 et 8.dans les blocs 
10, R. lot 14, Edmonton. 

Edmonton Wine and Spirit Co. 
pour renouvellement de leur li- 
cence sur leur résidence, située 
sur la moitié est du lot 6, R. lot 8, 
Edmonton. | 
‘ Joseph Beauchamp, pour re- 
nouvellement de la licence de 
l'hôtel Windsor, situé sur les lots 
4 et 8, bloc !, H.B.R., Edmonton. 

Joseph Napoléon Pomerleau, 
pour renouvellement de la licen- 
ca de l'hôtel Richelieu, situé sur 
les lots 199 et 200, bloc 3, H.BR,, 
“Edmontèn. 

Emile: Bourassa, 


Northern Hotel Company; Li- 
mited, pour renouvellement de la 
licence de l'hôtel Northern, situé 
sur les lots 6 et 7 et partie nord 


f'pi 
5, bloo eds et sent Edmonton. lot! ea printemps. Frôtiez simplement 


; les parties affectées avec du Li- 
Frank E. Goode, pour, renou- | 
vellement de la licence de l'hôtel -niment Chamberlain et la douleur 


.disparaîtra bientôt. 
St. James, situé sur le coin nord|: i 
ouest du lot 400, R. lot 6, Ed- En vente chez tous les droguis- 


monton. tes. 


[ON DEMANDE UN BON FROMA=: 
ger pour commencer le'travait| 
le 1er mai 1912. ‘Dire salaire 
‘ demandé et fournir référances 
en s'adressant à M. E, C. pou 
lin, secrétaire, The Old Végre- 

ville Cheese Factory, Ltd. Vé- : 
‘greville, Alta. ‘ de 


‘Ne soyez pas surpris si vous. 
avez une attaque de rhumatismé 


William Cameron, pour con- 
sentement de transférer à lui la 
licence anciennement à John-Ca- 
-meron, pour l'Edmonton hôtel, 
situé sur foute cette portion de la 
partie pas divisée du lot de la ri- 
vière 4 dans l'Edmonton Settle- 
ment Survey, qui passe nord du 
rig-of-way de l’Edmonton et-Pa- 
cifique Ry., exceplé cette portion 
comprise dans fa rue McDougall 
sud et l'annexe de l'Edmonton 
Hotel, situé sur le lot 98, bloc 1, 
dans a H.B.R., Plan BI, ‘Edmon- 
ton, 

Western Distributing Compa- 
ny, pour transférer leur licen- 
ce de gros à lour résidence, si. 
tuée sur lot 240, bloc 3, H.B. BR. à 
Eastmost store sur lots 20 et- 30; 
bloc 22, Jasper. Avenue, connu 
sous le nom de ‘ ‘Goodrich Build 
ing’, Edmonton. 


-. Western Distribution Co., Pour 
renouvellement de leur licence de 


pour ronou- 


bloc 1, H.BR., Edmonton. 

The Hotel Cécil Company Li- 
mited, pour renouvellement de 
la licence de l'hôtel Cécil, si- 
tué sur le lot 137,-bloc R, HB. R., 
Edmonton. 

The Hudson's” Bay Company, 
‘pour renouvallement de leur 
licence de gros sur leur résiden- 
ce dans les magasins de la Hud- 
son's Bay, Edmonton. 

Robert MacDonald pour renou- 
vellemont de la licence de l'hôtel 
Yale, situé sur une "partie du bloc 
“A"®*, dans le lot de rivière 6, Fd- 


George MoeGuire, pour renôu- 
vellement de la licence de l'Hôtel 
Jasper House, situé sur le lot 81, 
bloc 2 lot 42, Edmonton. 
Daté À Edmonton ce 4er jour 


d'avril, 4912. 
 . - L. #, CLARRY, 
Député Solliciteur général. 


VAN-S 


PERFECTION 


bles a Edmonton et je sollicite votre 
clientele. Comme début 
j'offre les occasions 
‘suivantes. | 


_ 


# 


| | . | 1 k : 
L ] _ 
monton. 
MM. Lowther and. Kelly, pour Coin de l'avenue Namayo et de la rue 
renouvellement de leur licence C D! OA . 
de l'hôtel Senate, situé sur les 


McCauley, Lot 27, bloc 16, avec 
‘grande maison -de chambres 
L deux étages, a $16,000 
85,000 COMPTANT SEULEMENT 


(MABLE LEAF LABEL)” 
est riche en principes nutritifs et 
facile à digérer. C’est du ur ca- 
cao provenant des meilleurs gous- 
ses de cacaoyer. 

FAITES-VOUS USAGÉ DU 
* COWAN'S? 


MORAN &. KANE 


Boîte 480 . Edifice Knox 
PRINCE ALBERT, Sask, 


a 


A. NOS CLIENTS FRANÇAIS 


Chiquez le 
tabac 


MAPLE 
]SUGAR 


TOUJOURS EXGUIS ‘: 
Fabriqué par la : 
ROCK CITY TOBACCO CO. 
(ie! 1 _ . Montréal 


De Fr Uma us 
k “ 0 
Se 


. Nous avons les meilleures 
listes de propriétés dans la vil- 
le et nous pouvons vous faire 
faire de gros profits. Notre vil- 
le 8e développera plus en 19142 
qu'au cours des dix années 
passées: - 


J & “Turgeon 


+ 


. Gomme référeñce ‘nous pou- 
| vons vous adreëser à Mgr Pas- 
cal, Ecrivez en françeü ou en 


anglais. . À 


578 AVENUE JASPER BR. Co" ne | TELEPHONE 5107 … 


Conservez. cet: avis: 


